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La seance est reprise a 15 h 35. 

Le President (parle en anglais ) : J’informe le 
Conseil que j’ai re?u une lettre du representant de 
FAzerbaidjan. En vertu de Particle 37 du Reglement 
interieur provisoire du Conseil, j’invite ce representant 
a participer a la presente seance. 

En l’absence d’objection, il en est ainsi decide. 

Je rappelle a tous les orateurs qu’ils sont pries de 
limiter la duree de leur intervention a un maximum de 
quatre minutes afm que le Conseil puisse mener ses 
travaux avec diligence. 

Je donne maintenant la parole a la representante 
de l’Australie. 

M me King (Australie) {parle en anglais ) : Je 
voudrais, tout abord, me joindre aux autres orateurs 
pour condamner, au nom de l’Australie, l’attaque 
perpetree contre le complexe des Nations Unies a 
Abuja durant la nuit. Cela nous rappelle de maniere 
brutale les risques encourus par le personnel de l’ONU 
qui oeuvre pour la cause de la paix, de la stability et du 
developpement. Toute attaque contre les Nations Unies 
est une attaque contre nous tous. Je tiens a exprimer 
notre profonde sympathie aux families, amis et 
collegues des personnes touchees, et, bien sur, au 
Gouvemement et au peuple nigerians. 

L’Australie se felicite de l’occasion qui lui est 
donnee de prendre la parole devant le Conseil sur le 
theme des operations de maintien de la paix, et nous 
remercions l’lnde d’avoir organise le present debat. 

Le maintien de la paix demeure au cceur de 
l’Organisation des Nations Unies. C’est l’activite la 
plus vitale et la plus visible, a l’aune de laquelle on 
juge l’Organisation. Je souhaite limiter mes propos a 
trois points. 

Tout d’abord, des consultations regulieres avec 
les pays fournisseurs de contingents et d’effectifs de 
police constituent un mecanisme important pour faire 
en sorte que les mandats de maintien de la paix 
prennent en consideration la connaissance concrete des 
realites du terrain et que les attentes soient realistes et 
bien comprises. Les seances de consultation doivent 
etre structurees, et leur programmation doit etre 
annoncee a l’avance. Nous nous felicitons des 
initiatives decrites dans la declaration presidentielle 
adoptee aujourd’hui (S/PRST/2011/17) afm 
d’ameliorer ces processus. 


Nous pensons egalement qu’il est essentiel qu’un 
certain nombre d’acteurs soient consultes au moment 
de la conception des mandats, de meme que tout au 
long du cycle de vie d’une mission. Des groupes 
informels specifiques a une mission donnee peuvent 
jouer un role significatif. L’Australie se rejouit de faire 
partie du groupe central sur le Timor-Leste, qui 
continue de faire des suggestions concemant le soutien 
a la Mission integree des Nations Unies au Timor-Leste 
et de servir de plateforme d’echanges utile a la 
consultation avec les parties prenantes. 

Deuxiemement, il importe que les missions de 
maintien de la paix disposent des ressources et des 
capacites necessaires afm de s’acquitter de leurs roles 
complexes. Les missions actuelles ont besoin de 
ressources et de capacites pour faire face aux defis du 
XXI e et s’acquitter de leurs mandats. Nous avons 
besoin d’une analyse approfondie des differentes 
capacites qui peuvent ameliorer l’efficacite des 
missions. Des elements essentiels de facilitation, 
comme les outils de communication et les capacites 
d’analyse, peuvent ameliorer la connaissance de la 
situation, aider a la mise en place des capacites d’alerte 
precoce et agir comme des multiplicateurs de force. 
Les moyens aeriens apportent une mobilite et une 
puissance de feu indispensables, mais ils sont souvent 
en quantite insuffisante. Nous nous rejouissons des 
travaux menes actuellement afm d’examiner les 
problemes lies a la constitution d’une force heliportee. 

Bien entendu, la ressource la plus precieuse pour 
une mission de paix est son personnel et ses 
competences. Les efforts qui sont deployes 
actuellement au sein des Nations Unies pour elaborer 
des normes quant aux moyens de base pour les 
bataillons d’infanterie, les officiers d’etat-major et les 
unites d’assistance medicale constituent une etape 
importante dans Faction visant a faire en sorte que les 
Casques bleus soient mieux prepares et equipes. Des 
informations pertinentes quant aux carences existantes 
en termes de moyens permettraient de garantir une 
approche coordonnee et ciblee a l’egard du 
renforcement des capacites. Nous attendons avec 
impatience les resultats de l’etude sur l’incidence des 
listes des insuffisances des capacites. 

Nombre d’orateurs ont souligne ce matin les liens 
importants qui existent entre maintien et consolidation 
de la paix. Forte de sa recente experience tiree des 
operations de maintien de la paix et de la securite 
menees dans sa propre region - notamment au Timor- 
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Leste et dans les lies Salomon - l’Australie a fait de la 
transition rapide vers le maintien de la paix une priorite 
absolue. Ce que nous considerons tous comme la seule 
fa<;on d’empecher les societes sortant d’un conflit d’y 
replonger rapidement. Les premiers efforts de 
consolidation de la paix necessitent le deployment 
rapide de personnel civil qualifie. Nous attendons avec 
impatience le prochain rapport du Secretaire general 
sur l’examen des capacites civiles. 

Les partenariats bilateraux et multilateraux sont 
un element important du renforcement des capacites 
des soldats de la paix. L’Australie a l’intention de 
partager son experience en matiere de maintien de la 
paix grace au renforcement des capacites et a la 
formation. Nos civils, notre police et nos forces armees 
s’emploient avec nos voisins et nos partenaires, y 
compris nos partenaires de la Mission regionale 
d’assistance aux lies Salomon, a renforcer les 
competences policieres et militaires relatives au 
maintien de la paix. 

Notre dernier point a trait a la clarification des 
roles attendus des Casques bleus sur le terrain. Les 
Casques bleus doivent prendre des decisions difficiles, 
notamment quand il s’agit de s’acquitter du mandat de 
protection des civils. C’est pourquoi l’Australie a 
plaide ardemment en faveur d’une formation et de 
directives specifiques sur la protection des civils. La 
conception de modules de formation avant le 
deployment, et comprenant des modules de formation 
bases sur des scenarios, est une etape necessaire pour 
remedier a certaines des incertitudes auxquelles 
doivent faire face les Casques bleus dans l’exercice de 
leurs fonctions. Nous encourageons le Departement des 
operations de maintien de la paix a proposer des que 
possible ces modules de formation aux Etats Membres 
et a les dispenser sur le terrain. Nous pensons que ces 
instruments peuvent encore etre appuyes par des 
directives foumies au personnel en uniforme 
concemant la protection des civils. 

Le personnel militaire en particulier peut assumer 
d’importantes responsabilites s’agissant de proteger 
physiquement les civils et les autres personnels charges 
du maintien de la paix, ce qui peut l’amener a recourir 
a la force. Nous attendons avec impatience 
l’elaboration de directives concemant le recours a la 
force, et nous avons ete heureux d’appuyer les 
conferences regionales sur cette question. 

L’Australie estime que ce n’est que par le biais de 
consultations et le partage de la charge par toutes les 


parties que le partenariat en matiere de maintien de la 
paix pourra conserver ses atouts et sa capacite de 
relever de nouveaux defis. 

Pour terminer, nous voudrions louer une fois de 
plus le service rendu par les hommes et les femmes 
deployes dans le cadre d’operations de paix, grace a 
qui l’activite capitale du maintien de la paix et de la 
securite avance sur le terrain en faveur des 
communautes touchees par un conflit. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Pakistan. 

M. Tarar (Pakistan) {parle en anglais ) : Je 
voudrais, pour commencer, dire que le Pakistan 
condamne l’odieux attentat terroriste survenu a Abuja. 
Nous adressons nos plus sinceres condoleances et 
exprimons notre sympathie aux families eprouvees, au 
Gouvemement et au peuple nigerians ainsi qu’a tous 
les membres de la famille des Nations Unies. 

La delegation pakistanaise vous felicite, 
Monsieur le President, de votre direction avisee des 
travaux du Conseil de securite ce mois et d’avoir 
organise ce tres important debat public aujourd’hui. 
Votre document de reflexion (S/2011/496, annexe) 
attire l’attention sur d’importantes questions 
concemant la question a l’examen et etablit les 
parametres precis d’un debat productif. 

Nous nous associons a la declaration faite par le 
Representant permanent du Maroc au nom du 
Mouvement des pays non alignes. 

Contrairement a tout autre mecanisme de 
maintien de la paix et de la securite intemationales, le 
maintien de la paix de l’ONU jouit de la 
reconnaissance universelle, il a un bon rapport cout- 
efficacite et beneficie d’une precision professionnelle. 
Outil indispensable dont est dotee l’Organisation pour 
le maintien de la paix intemationale, l’activite de 
maintien de la paix nous offre un espoir dans un 
contexte de violence et de conflit. 

Le succes obtenu par le maintien de la paix de 
l’ONU ces demieres annees est le fruit d’une 
interaction concertee entre les Etats Membres, grace a 
leur foi dans le maintien de la paix et a leur 
engagement en sa faveur, les pays foumisseurs de 
contingents qui foumissent aux zones de conflit et de 
guerre un personnel specialise et forme et le Secretariat 
de l’ONU qui assure la coordination d’ensemble et 
foumit un appui aux missions. Nos interets collectifs 
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seraient mieux servis par le renforcement de la 
synergie. 

Le succes du maintien de la paix de l’ONU a 
augmente les attentes concemant le maintien de la 
courbe des realisations anterieures dans le contexte 
d’environnements politique, operationnel et securitaire 
en constante mutation. Par consequent, des mandats de 
maintien de la paix de plus en plus complexes et 
multidimensionnels sont elabores pour repondre a des 
situations de conflit diverses et explosives. Au moins 
13 missions de maintien de la paix mettent en oeuvre 
actuellement des mandats complexes et 
multidimensionnels, et ce nombre est appele a 
augmenter. 

Des mandats de maintien de la paix complexes 
constituent la norme, et non pas l’exception, et il est 
difficile de les mettre en oeuvre en raison d’au moins 
trois facteurs sous-jacents. Premierement, ils 
impliquent d’importantes questions juridiques, en 
particulier en raison des diverses interpretations de la 
Charte des Nations Unies, de la souverainete de l’Etat, 
du droit international humanitaire et autres. 
Deuxiemement, les difficultes operationnelles du 
maintien de la paix ont ete exacerbees par les 
difficultes financieres rencontrees par l’ensemble du 
dispositif de maintien de la paix. Troisiemement, il 
reste a rediger un texte explicatif concerte sur le 
passage sans heurt d’un contexte de maintien de la paix 
a une phase de sortie, en se concentrant, entre autres 
aspects, sur le reglement des differends et les strategies 
de consolidation de la paix. 

Le Pakistan pense que pour relever ces defis et 
garantir le succes a long terme des operations de 
maintien de la paix, le principe directeur doit etre de 
respecter la Charte des Nations Unies et le concept de 
securite collective. La Charte confere une legitimite 
aux operations de maintien de la paix. Le respect de la 
Charte et une interpretation judicieuse de ses 
dispositions sont essentiels pour preserver la credibility 
et la neutrality des operations de maintien de la paix. 
Cela ne peut pas et ne doit pas etre sacrifie sur l’autel 
de l’opportunisme politique. Les faits recents ont 
prouve que des operations de maintien de la paix 
menees de fa?on unilateral ou par differentes 
coalitions sont inefficaces et couteuses et ne peuvent 
remplacer de maniere satisfaisante le maintien de la 
paix des Nations Unies. 

La question du manque de ressources est aussi un 
probleme central tant pour les missions actuelles que 


pour les futures missions. Malgre leur portee et leur 
ampleur, les operations de maintien de la paix des 
Nations Unies sont generalement sous-financees et 
manquent cruellement de ressources. Dans beaucoup 
de missions, le manque de soldats et de ressources 
essentielles demeure un probleme crucial, menaqant la 
capacity de l’Organisation d’operer avec efficacite et 
en securite. Tandis que les depenses et les 
remunerations d’autres activites des Nations Unies sont 
ajustees en fonction de l’inflation et des fluctuations du 
cout de la vie, on attend des Casques bleus qu’ils 
travaillent a des taux fixes et archaiques. 

Il n’est plus viable pour les pays foumisseurs de 
contingents de subventionner les operations de 
maintien de la paix des Nations Unies, et le dernier 
rapport en date du Comite special des operations de 
maintien de la paix (A/65/19) souligne ce facteur de 
viabilite. A cet egard, les progres enregistres par la 
Cinquieme Commission a la demiere session resteront 
temporaires, un palliatif, s’ils ne sont pas appuyes par 
un mecanisme institutionnel charges d’examiner 
regulierement les depenses afferentes aux contingents. 

La troisieme grande difficulty, concemant les 
strategies de sortie et les transitions sans heurts vers la 
consolidation de la paix a long terme, merite aussi un 
examen attentif. Nous pensons qu’il est essentiel de 
faire concorder ces strategies avec les objectifs plus 
larges d’une mission de maintien de la paix. Un 
investissement rapide dans le renforcement des 
capacites nationales, combine a un reglement pacifique 
des differends sous-jacents, ne peut que contribuer a 
une paix durable et eviter la reprise du conflit. 

Le role des Casques bleus des les premieres 
phases de la consolidation de la paix est crucial, 
surtout en matiere de lutte contre le crime organise, 
d’appui aux forces de l’ordre locales, de couverture 
medicale, de maitrise des epidemics, de gestion des 
refugies et d’aide aux efforts d’assistance humanitaire. 
Toutefois, le delicat et multidimensionnel processus de 
consolidation de la paix necessite l’expertise civile et 
exige d’accorder de l’importance au renforcement des 
capacites locales et du dialogue politique et au 
renforcement des institutions. La Commission de 
consolidation de la paix, grace a sa composition 
singuliere, est la mieux placee pour contribuer au 
developpement de telles synergies transversales. 

Afin d’elaborer des mandats clairs, realistes et 
realisables, il faut une meilleure comprehension entre 
le cadre aseptise du Conseil de securite, ou sont rediges 
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les mandats, et les champs poussiereux des zones de 
conflit, ou sont mis en oeuvre ces mandats. Cela exige 
des consultations regulieres entre le Conseil de securite, 
les pays foumisseurs de contingents et le Secretariat. 
Ces consultations avec les pays foumisseurs de 
contingents peuvent se tenir de fa?on informelle et plus 
frequemment, et pas seulement au sein du Groupe de 
travail du Conseil sur les operations de maintien de la 
paix. 

II est essentiel de mettre davantage l’accent sur la 
participation a toutes les phases des missions de 
maintien de la paix, y compris a la formulation et a 
1’evaluation des mandats de maintien de la paix. De 
meme, 1’evolution du maintien de la paix des Nations 
Unies, qui a est passe de sa forme traditionnelle a des 
mandats plus complexes, oriente le debat sur les 
reformes du maintien de la paix qui, comme d’autres 
aspects du maintien de la paix, doit aussi rester 
transparent et non politise. 

Nous esperons que le debat public d’aujourd’hui 
enrichira les discussions sur le maintien de la paix 
actuel et sur les defis a venir avec l’objectivite que 
merite la question. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant de l’lndonesie. 

M. Kleib (Indonesie) {parle en anglais ) : Je 
voudrais, pour commencer, me joindre aux orateurs 
precedents et au Secretaire general pour condamner 
l’attentat terroriste haineux perpetre contre le batiment 
des Nations Unies a Abuja. Nous tenons a exprimer 
notre solidarity et notre sympathie au peuple et au 
Gouvemement nigerians, et nous adressons nos 
sinceres condoleances aux families des victimes. 

Ma delegation souhaite vous remercier, Monsieur 
le President, d’avoir convoque la presente seance, ainsi 
que de votre excellent document de reflexion 
(S/2011/496, annexe) dans lequel sont refletees nombre 
de difficultes essentielles auxquelles se heurte le 
maintien de la paix des Nations Unies. Nous 
remercions aussi le Secretaire general de ses precieuses 
observations. 

L’lndonesie s’associe a la declaration faite par le 
Maroc au nom du Mouvement des pays non alignes. 

Nous sommes vraiment contents d’etre les 
temoins de la cessation des conflits dans certains pays 
et des progres qu’ils enregistrent dans la reconstruction 
progressive. Le role de l’ONU et de la communaute 
intemationale et leur contribution a ces progres sont 


exceptionnels, et le Conseil de securite a ete 
determinant et decisif a cet egard. 

L’experience tiree de tous ces conflits reaffirme 
l’importance cruciale que les operations de maintien de 
la paix revetent pour le Conseil s’agissant d’assumer la 
responsabilite principale qui lui incombe de preserver 
l’humanite du fleau de la guerre. Nous pensons qu’il 
faut dument reconnaitre l’importance que les missions 
de maintien de la paix continuent de revetir. Nous 
reaffirmons done notre plein appui au fait que le 
Conseil est de plus en plus conscient que les activites 
de maintien de la paix des Nations Unies sont un 
partenariat mondial qui met a profit les contributions 
des pays foumisseurs de contingents et d’effectifs de 
police, du Conseil de securite, de l’Assemblee generale 
et du Secretariat, ainsi que des pays hotes. 

Puisqu’il s’agit d’une entreprise collective, toutes 
les parties prenantes doivent etre d’accord et 
poursuivre un objectif commun pour relever 
efficacement ces defis. Les operations de maintien de 
la paix des Nations Unies doivent egalement s’appuyer, 
clairement et fermement, sur trois principes de base, a 
savoir les interets des parties concemees; 1’impartiality; 
et le non-recours a la force, sauf en cas de legitime 
defense ou de defense d’un mandat autorise par le 
Conseil de securite. 

Les missions etant de plus en plus 
multidimensionnelles, complexes et extremement 
dangereuses sur certains theatres d’operations, il nous 
incombe d’autant plus de foumir des lignes directrices 
tres claires aux Casques bleus ainsi que le materiel, la 
formation et les ressources necessaries. 

Le seul moyen de mobiliser et de garantir sur le 
long terme les ressources necessaires sur les plans 
politique, humain, financier, logistique et en matiere 
d’information est de deployer des efforts constants 
pour renforcer la concertation et la coordination entre 
parties prenantes. A cet egard, le point de vue des pays 
foumisseurs de contingents et d’effectifs de police est 
essentiel, et ces pays, de meme que les pays hotes, 
doivent etre consultes de maniere plus reguliere et plus 
constructive. 

La question des ressources, telle que mise en 
avant dans le document de reflexion (S/2011/496, 
annexe) reste decisive. L’insuffisance des ressources 
pourrait mettre a mal non seulement la securite et la 
surete des soldats de la paix, mais egalement leurs 
capacites de proteger les populations, conformement au 
mandat qui leur est confie. Pour mener a bien la noble 
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tache de protection des civils, que ma delegation 
appuie totalement, il faut foumir des moyens suffisants, 
et fixer des objectifs clairs aux missions, afin 
d’accroitre I’efficacite des operations de maintien de la 
paix. 

Neanmoins, le maintien de la paix ne suffit pas 
pour atteindre notre objectif de realisation d’une paix 
durable. Une approche globale qui s’attaque aux causes 
profondes du conflit et permette de retablir la paix est 
souvent la clef d’une paix durable. La consolidation de 
la paix apres un conflit est done essentielle pour 
faciliter la transition de societes ravagees par la guerre 
vers une paix durable. A cet egard, le role de la 
Commission de consolidation de la paix est absolument 
decisif. Nous saluons done le fait que, ces deux 
demieres annees, le Conseil de securite ait accorde une 
attention particuliere aux liens entre maintien et 
consolidation de la paix. En outre, il faut que des 
experts civils competents et conscients des specificites 
culturelles, originaires du Sud en particulier, soient 
deployes en temps voulu dans des zones ou les pays 
hotes ont besoin d’une expertise. 

La consolidation de la paix est un element 
important de la politique etrangere de l’lndonesie. 
L’Indonesie contribue activement, depuis 1956, aux 
operations de maintien de la paix des Nations Unies et 
participe actuellement a six operations de maintien de 
la paix dans le monde. L’Indonesie continuera 
d’apporter sa contribution et participera de plus en plus 
aux operations de maintien de la paix des Nations 
Unies. 

Pour terminer, je voudrais reaffirmer qu’il 
importe que l’ONU, le Conseil de securite en 
particulier, et l’ensemble de la communaute 
intemationale s’assurent non seulement de l’efificacite 
des operations de maintien de la paix, mais s’attaquent 
egalement aux causes profondes des differends et des 
conflits le plus tot possible et de maniere bien 
organisee, coherente, coordonnee et globale, 
conformement au droit international et a la Charte des 
Nations Unies. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Senegal. 

M. Diallo (Senegal) : Nous avons appris avec 
consternation le lache attentat qui a frappe le siege des 
Nations Unies a Abuja, au Nigeria, et qui a entraine de 
nombreuses pertes en vies humaines. En cette 
douloureuse circonstance, je voudrais, au nom du 
Gouvemement senegalais, condamner cet acte 


inqualifiable, quels qu’en soient les auteurs et les 
motivations. Je presente mes condoleances les plus 
sinceres aux families des victimes, au Gouvemement et 
au peuple nigerians, ainsi qu’a S. E. M. Ban Ki-moon, 
Secretaire general de l’ONU. Cet horrible evenement 
vient rappeler, s’il en etait besoin, la necessite pour la 
communaute intemationale de lutter, sans concession, 
contre tous les extremismes. 

Monsieur le President, votre accession a la 
presidence du Conseil de securite est un reel motif de 
satisfaction pour ma delegation, tant en raison de vos 
qualites personnelles que des excellentes relations 
entre votre pays et le mien. Permettez-moi done de 
vous adresser mes chaleureuses felicitations et 
d’exprimer egalement ma reconnaissance a votre 
eminent predecesseur, l’Ambassadeur Wittig, 
Representant permanent de l’Allemagne, pour le travail 
appreciable accompli au cours du mois ecoule. 

Pour mon pays, le maintien de la paix constitue 
l’une des taches les plus importantes et les plus 
delicates de l’Organisation des Nations Unies. Il fait 
partie integrante des obligations collectives de la 
communaute intemationale prevues dans la Charte des 
Nations Unies, qui confere, a cet effet, au Conseil de 
securite la responsabilite principale du maintien de la 
paix et de la securite intemationales. Globalement, les 
operations de maintien de la paix nous ont valu des 
resultats probants, et le monde a plus que jamais besoin 
de ces hommes et de ces femmes, militaires, 
paramilitaires et civils, qui servent la meilleure cause 
qui vaille : celle de la paix. C’est done le lieu pour mon 
pays de rendre un vibrant hommage a la conscience 
professionnelle et au courage remarquable des Casques 
bleus des Nations Unies et de saluer la memoire de 
ceux qui sont tombes au cours des 60 demieres annees 
au service de la paix. 

Le Senegal, qui participe depuis 1960 aux 
operations de maintien de la paix des Nations Unies, a 
certes paye un lourd tribut, particulierement en termes 
de cout humain. A l’instar d’autres nations eprises de 
paix, il a cependant accepte cette consequence comme 
preuve de son engagement indefectible envers les 
ideaux des Nations Unies. 

C’est la raison pour laquelle, nous pensons que le 
declenchement d’une operation de maintien de la paix 
doit obeir a un certain nombre de parametres, dont le 
premier est une definition claire et precise du mandat 
et des objectifs a atteindre, ainsi que des taches a 
accomplir. Il faut, en outre, une bonne planification, 
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qui suppose un dialogue regulier entre le Conseil de 
securite, le Secretariat et les pays foumisseurs de 
contingents, ainsi qu’une veritable campagne de 
sensibilisation sur les objectifs vises. 

Le succes d’une operation de maintien de la paix 
suppose egalement l’utilisation d’un personnel qualifie, 
integre et outille, pret a respecter les us et coutumes en 
vigueur dans les zones d’operations. De meme, la mise 
a disposition d’equipements necessaires, ainsi que 
l’existence d’un financement adequat et previsible 
constituent deux autres defis majeurs. Toutefois, les 
problemes financiers auxquels se heurte l’ONU etant 
essentiellement dus au non-versement des 
contributions par les Etats Membres, il conviendrait de 
reflechir aux sources de financement plus previsible a 
cote de l’implication financiere determinante des 
contributeurs volontaires, en particulier les pays 
developpes. 

L’ONU doit poursuivre ses activites pour le 
renforcement des capacites de maintien de la paix en 
coordonnant besoins et ressources du programme des 
forces en attente des Nations Unies, dans le cadre d’un 
partenariat entre les Etats Membres qui foumissent des 
contingents et les pays qui sont en mesure de foumir 
des equipements appropries pour dissuader les forces 
belligerantes. Dans le meme ordre d’idees, la 
constitution, au niveau des Etats Membres, de forces 
de reserve specialises dans le domaine du maintien de 
la paix permettrait un deployment rapide et efficace en 
cas de besoin, notamment dans des situations ou la 
violence risque d’eclater a tout moment, ce qui 
permettra sans aucun doute d’eviter des drames ou des 
situations de genocide. De meme, une collaboration 
renforcee entre l’ONU et les organisations regionales 
et sous-regionales serait souhaitable pour consolider 
leurs mecanismes de reglement des conflits. 

A cet effet, ma delegation tient a souligner la 
necessite de renforcer qualitativement et 
quantitativement les capacites de l’Union africaine en 
matiere de prevention des conflits, de mediation et de 
maintien de la paix. Au demeurant, la mise en place 
d’un partenariat renforce avec l’Union africaine est 
susceptible d’ameliorer la planification, le deployment 
et la gestion des operations africaines de maintien de la 
paix et de concourir a la paix et a la securite sur notre 
continent. 

Les difficultes qui caracterisent les operations de 
maintien de la paix font ressortir la necessite de 
s’attaquer aux causes profondes des crises en cours. 


pour en limiter le nombre et les consequences. Pour ce 
faire, il faut une action coherente, planifiee, 
coordonnee et exhaustive mettant en oeuvre l’ensemble 
des outils politiques, sociaux et de developpement, a 
1’effet de reduire les tensions dont beaucoup precedent 
de la rivalite de groupes humains pour leur survie. 

Dans la meme veine, il conviendrait, dans des 
pays fragiles, de mettre l’accent sur la necessite d’une 
prompte mise en place, a l’issue d’une operation de 
maintien de la paix, de politiques coherentes de 
developpement, en vue de soutenir les processus 
democratiques en cours et de creer les conditions 
propices a un ordre mondial base sur un esprit de 
partenariat et de solidarity. Sous ce rapport, il faudrait 
enfin integrer la dimension « diplomatic preventive » 
qui, grace a l’instauration de systemes d’alerte rapide, 
pourrait etre d’un grand interet en vue de neutraliser 
certains conflits des les premiers signes. 

En definitive, si nous voulons plus de satisfaction 
a l’avenir, nous devons, tout en nous attaquant aux 
causes profondes de certains conflits, combiner la 
diligence dans la gestion des operations de maintien de 
la paix a la rigueur que necessitent la diplomatic 
preventive et des taches de developpement. La tache 
est certes lourde mais notre volonte et notre 
determination sont tout aussi fortes. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Japon. 

M. Kodama (Japon) {parle en anglais) : Avant de 
faire ma declaration, je voudrais m’associer aux 
orateurs qui m’ont precede pour exprimer les 
condoleances et la sympathie les plus vives du Japon 
aux families eplorees des victimes du terrible attentat a 
la bombe perpetre contre le batiment des Nations Unies 
dans la capitale nigeriane. Le Japon condamne dans les 
termes les plus energiques ces actes odieux, en 
particulier lorsqu’ils visent ces hommes et ces femmes 
courageux. 

Tout d’abord, je tiens a saluer votre initiative, 
Monsieur le President, de convoquer le present debat 
public consacre a la question essentielle des operations 
de maintien de la paix des Nations Unies. Le Japon 
partage les vues presentees et les preoccupations 
exprimees dans le document de reflexion prepare par la 
presidence indienne (S/2011/496, annexe). Le Japon 
s’est activement penche sur de nombreuses questions 
relatives aux operations de maintien de la paix des 
Nations Unies, en sa qualite de President du Groupe de 
travail sur les operations de maintien de la paix 
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pendant les periodes 2005-2006 et 2009-2010. Nous 
sommes d’avis que la cooperation triangulaire entre le 
Conseil, le Secretariat, les pays foumisseurs de 
contingents, les pays foumisseurs de personnel de 
police et d’autres parties prenantes est la clef 
fondamentale de la reussite des operations de maintien 
de la paix en cours, qui sont devenues plus complexes 
et plus multidimensionnelles ces demieres annees. 

Tout au long de sa presidence du Groupe de 
travail sur les operations de maintien de la paix, le 
Japon s’est efforce d’instaurer la pratique coutumiere 
consistant pour le Conseil a tenir des consultations 
avec les pays foumisseurs de contingents, les pays 
foumisseurs de personnel de police et d’autres parties 
prenantes au moment de la creation, de la modification 
ou du renouvellement d’un mandat de maintien de la 
paix, et ce une semaine au moins avant l’adoption du 
mandat. Parallelement a cela, en le Groupe de travail a 
consacre plusieurs seances a des discussions serieuses 
sur la question de l’absence de moyens, notamment du 
manque criant d’helicopteres militaires de manoeuvre 
dans plusieurs missions de paix. Je tiens a fonder ma 
declaration sur ces experiences. 

En ce qui conceme le manque de moyens, le 
Japon rejoint Topinion enoncee dans le document de 
reflexion, selon laquelle cette question est un probleme 
inevitable qui se pose lorsque le Conseil de securite 
tente de traduire sa volonte en actes sur le terrain. II va 
sans dire que nous devons essayer de reduire les 
lacunes autant que possible, mais la difficulte est 
toujours de savoir comment le faire. 

Si la communaute intemationale ne saurait 
abandonner sa responsabilite de proteger les civils qui 
ont besoin de l’etre, si difficile que la tache puisse 
s’averer, les ressources necessaires pour remplir de tels 
mandats ne deviendront vraisemblablement pas 
disponibles dans l’immediat. Le Japon apprecie 
beaucoup, a cet egard, les efforts continus du 
Secretariat pour etablir, distribuer et tenir a jour la liste 
des lacunes, ce qui nous a bien aides a reconnaitre et 
comprendre leur existence. A partir de cette base, il est 
maintenant grand temps pour nous de prendre de 
nouvelles mesures pour nous etendre plus longuement 
sur les causes de ces lacunes et sur la difficulte que 
nous avons a les combler. 

Concemant la cooperation triangulaire entre le 
Conseil, le Secretariat, les pays foumissant des 
contingents et les pays foumissant du personnel de 
police et autres parties interessees, le Japon tient a en 


reaffirmer Timportance non seulement aux fins 
d’ameliorer la qualite des operations de maintien de la 
paix des Nations Unies, mais aussi du point de vue de 
la transparence des activites du Conseil. Nous avons 
fait des progres sensibles en dialoguant avec les 
commandants des forces de diverses missions au 
Conseil aussi bien qu’au Comite special des operations 
de maintien de la paix (C-34). 

Les reunions tenues avec les pays foumissant des 
contingents, les pays foumissant du personnel de 
police et les autres parties interessees visent a 
approfondir le degre de comprehension des membres 
du Conseil en leur faisant connaitre de premiere main 
les vues de ces divers interlocuteurs, de telle sorte que 
les mandats de maintien de la paix puissent refleter 
correctement la realite sur le terrain dans une 
resolution. II est fort raisonnable de tenir ces reunions 
une semaine au moins avant l’adoption de la resolution 
du Conseil concemee, ce qui n’etait pas la pratique 
normale voici quelques annees. Quant a la qualite du 
debat dans ces reunions, il faut dire qu’il n’est pas 
necessairement axe sur l’action. Les reunions prennent 
generalement la forme d’exposes du Secretariat, suivis 
par quelques questions et reponses. Le Japon 
recommande vivement que les reunions tenues avec les 
pays foumissant des contingents et les pays foumissant 
du personnel de police visent a resoudre des problemes 
concrets a travers des discussions pratiques et 
concretes. 

A cette fin, le Japon appelle le Conseil, les pays 
foumissant des contingents, les pays foumissant du 
personnel de police et les autres parties interessees a 
agir. La responsabilite en la matiere incombe en tout 
premier lieu au Conseil. Il est le seul organisme investi 
du pouvoir et de la responsabilite, conformement aux 
dispositions de la Charte des Nations Unies, d’adopter 
des resolutions et de recourir a la force pour donner 
suite a son intention de maintenir la paix et la securite 
intemationales. 

Au cours des 20 demieres annees, le Conseil a 
fort bien su s’adapter a un monde qui traversait des 
changements radicaux en transformant comme il 
convient les operations de maintien de la paix. 
Cependant, certaines des insuffisances tres serieuses 
actuellement constatees dans les missions sont 
susceptibles de porter gravement atteinte a la 
credibility du Conseil. Afin d’eviter une telle issue et 
de s’acquitter de ses devoirs plus activement, le 
Conseil doit eclaircir et expliquer quels sont 
exactement les questions et les points a modifier dans 
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le mandat, de maniere que les soldats de la paix sur le 
terrain puissent mener leur action avec plus 
d’efficience et d’efficacite. 

Le Japon tient a souligner les importants role et 
responsabilite du Conseil et recommande done que les 
ordres du jour des reunions et les questions a y debattre 
soient clairement fixes bien a l’avance de leur date. 

En depit des obligations du Comite special, la 
responsabilite ne repose pas ici sur lui seul. II faut 
vivement encourager les pays foumissant des 
contingents, les pays foumissant du personnel de 
police et les autres parties interessees a faire part de 
leurs experience et conscience des problemes qui se 
posent sur le terrain. A cet egard, le Japon est en 
accord avec la proposition contenue dans le document 
de reflexion. En meme temps, ma delegation entend 
poursuivre ses prises de contact concemant cet 
important probleme au Groupe de travail sur les 
operations de maintien de la paix et au C-34. 

Pour terminer, le Japon tient a mettre en relief le 
fait que les operations de maintien de la paix des 
Nations Unies ont fini par embrasser des situations de 
plus en plus complexes et connexes. II est done 
necessaire d’approfondir la cooperation et la 
coordination entre le Conseil, l’Assemblee generale, 
les Etats Membres et le Secretariat. Le moment est 
venu pour tous les participants au maintien de la paix 
de redoubler d’efforts afin de repondre aux grandes 
attentes de la communaute intemationale. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne la 
parole au representant de 1’Uruguay. 

M. Ceriani (Uruguay) (parle en espagnol) : Je 
tiens a exprimer les sinceres condoleances de mon pays 
au peuple et au Gouvemement nigerians et a la famille 
des Nations Unies pour l’attaque inacceptable qui leur 
a ete infligee a Abuja. 

Nous remercions le Conseil de securite d’avoir 
organise ce debat public et le Secretaire general de ses 
observations liminaires. 

Les operations de maintien de la paix sont 
devenues une composante fondamentale et distinctive 
de l’une des plus nobles taches de l’Organisation: le 
maintien de la paix dans le monde. Maintenir la paix 
est une entreprise commune de l’ensemble des 
Membres, mais, sans prejuger des efforts deployes par 
toute partie, c’est avant tout une tache executee par les 
forces militaires et le personnel de police des pays 
foumisseurs de contingents qui, conformement a leur 


attachement aux principes et valeurs inscrits dans la 
Charte des Nations Unies, mettent a disposition leur 
personnel de police et leurs forces militaires. 

En ce sens, nous ne devons pas sous-estimer 
l’importance du large appui de tous les Etats Membres 
aux mandats adoptes par le Conseil, en particulier 
compte tenu des caracteristiques des taches complexes 
qu’il a fini par assumer, comme la protection des civils 
en danger immediat. Ceci non seulement confererait 
une legitimite accrue a L execution de ces activites et 
reduirait la resistance a celles-ci, mais aussi susciterait 
un engagement plus net des parties impliquees dans 
l’execution. 

Concemant la cooperation avec les pays 
foumissant des contingents et les pays foumissant du 
personnel de police, nous avons vu ces deux demieres 
annees s’affirmer des signes positifs dans plusieurs 
domaines. Ce sont une consultation accrue entre le 
Conseil de securite et les pays foumissant des 
contingents ou du personnel de police; une interaction 
accrue entre le Secretariat et le Comite special des 
operations de maintien de la paix; et l’implication 
active des pays foumissant des contingents dans divers 
forums consultatifs tant au Siege que sur le terrain, 
faisant preuve d’une tres grande souplesse pour 
s’adapter a des scenarios complexes et aux taches 
assignees. 

Si tout cela represente un progres en comparaison 
de la situation il y a juste un peu plus d’un an, ce n’est 
pas suffisant pour assurer la solidite et la durability de 
l’alliance mondiale qui est necessaire pour donner des 
reponses completes et efficaces aux defis qu’affronte le 
maintien de la paix. Un esprit authentique 
dissociation ne se construit pas simplement en 
avalisant ou rejetant des idees ou propositions sans 
discussion, mais en participant a la mise au point 
d’accords. 

A cet egard, nous nous felicitons de 
l’approfondissement et du renforcement d’activites 
comme la tenue de reunions opportunes avec les pays 
foumissant des contingents avant le renouvellement 
des mandats, conformement a la resolution 
1353 (2001). A notre avis, il y a encore place pour bien 
des ameliorations dans ce domaine, tant a New York 
qu’au sein des missions. 

Notre experience nous enseigne que les 
mecanismes informels ont ete bien plus productifs. En 
premier lieu, nous voudrions souligner le cas de la 
Mission des Nations Unies pour la stabilisation en 
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Haiti, car l’existence d’une active coalition informelle 
de pays attachee au succes de la Mission contribue de 
maniere decisive a ce que les principaux pays 
foumissant des contingents puissent participer 
directement et sur le fond aux discussions les plus 
pertinentes concemant le deroulement de l’operation 
de maintien de la paix, y compris le renouvellement du 
mandat. 

Deuxiemement, nous jugeons extremement utiles 
d’un point de vue pratique les echanges triangulaires 
entre les pays foumissant des contingents, le Conseil et 
le Secretariat au sein du Groupe de travail sur les 
operations de maintien de la paix. Je saisis cette 
occasion pour louer les efforts de la delegation 
nigeriane en tant que President de ce Groupe de travail, 
et je n’oublie pas de mentionner notre gratitude au 
Japon pour son excellent travail en 2009 et 2010. Cette 
interaction prend tout son sens quand elle se deroule de 
maniere franche et ouverte, non pas comme une 
occasion d’exprimer son mecontentement, mais comme 
une activite constructive visant a detoumer les 
menaces, corriger les faiblesses, promouvoir les points 
forts et tirer parti des possibility offertes. 

Abordant la question des capacites, nous sommes 
convaincus que des missions complexes comme celles 
qui attirent ici notre attention ne peuvent durer a moins 
de prendre serieusement en consideration les 
ressources necessaires pour assurer leur 
fonctionnement adequat et a moins de mettre a jour les 
conditions offertes par le systeme pour mettre au 
service des Nations Unies tant l’equipement que les 
ressources humaines dont elles ont besoin. Ce 
probleme affecte particulierement les pays en 
developpement qui foumissent la majeure partie des 
contingents, etant donne qu’il exerce une influence sur 
la viabilite de leur participation aux operations de 
maintien de la paix. 

Pour terminer, je tiens a signaler que cette annee 
d’apres et longues negociations dans le cadre du 
Groupe de travail sur le materiel appartenant aux 
contingents et dans le cadre de la deuxieme partie de la 
reprise de la session de la Cinquieme Commission de 
l’Assemblee generate aux fins d’approuver le budget 
des operations de maintien de la paix. Nous nous 
felicitons de ce qu’une augmentation ait ete dans les 
deux cas obtenue au bout du compte, augmentation qui, 
bien que modeste, devra certainement etre preservee, 
prorogee et periodiquement revue, que ce soit par le 
biais de la resolution 63/285 de l’Assemblee generate, 
d’un groupe de travail ou d’un autre mecanisme, en 


sorte a ne pas compromettre la participation des pays 
foumisseurs de contingents a cette importante 
entreprise de maintien de la paix dans le monde. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Slovenie. 

M. Leskovar (Slovenie) {parle en anglais ) : Je 
voudrais, tout d’abord, a l’instar d’autres orateurs, 
exprimer la ferme condamnation par mon 
gouvemement de l’attentat haineux perpetre 
aujourd’hui contre la Maison des Nations Unies a 
Abuja. Nous exprimons notre profonde sympathie et 
nos sinceres condoleances au peuple et au 
Gouvemement nigerians, a l’ensemble du systeme des 
Nations Unies et, en particulier, aux families et aux 
amis des victimes. 

La Slovenie remercie la presidence indienne du 
Conseil de securite d’avoir convoque le debat public 
d’aujourd’hui consacre au maintien de la paix, et la 
felicite de l’inestimable role que l’lnde joue en tant que 
l’un des principaux foumisseurs de contingents a cet 
egard. Nous voudrions remercier le Secretaire general 
Ban Ki-moon de sa declaration. Nous saisissons aussi 
cette occasion pour remercier l’ancien Secretaire 
general adjoint, M. Alain Le Roy ,de la vision, du 
courage et de la determination dont il a fait montre au 
cours d’une periode d’extraordinaires defis pour le 
Departement des operations de maintien de la paix, 
qu’il a dirige avec efficacite ces trois demieres annees. 

La Slovenie s’associe pleinement a la declaration 
faite au nom de l’Union europeenne. 

Le maintien de la paix, expression qui n’apparait 
pas dans la Charte des Nations Unies - comme nous le 
rappelle l’utile document de reflexion (S/2011/496, 
annexe) elabore par l’lnde dans l’optique de ce debat- 
est devenu une activite centrale des Nations Unies. Au 
cours de la decennie ecoulee, nous avons constate que 
les operations de maintien de la paix avaient change de 
nature. 

Aujourd’hui, les Casques bleus travaillent dans 
des conditions extremement difficiles, souvent au peril 
de leur vie. Parfois, ils executent des missions presque 
impossibles, s’effor9ant de preserver la paix entre des 
factions belligerantes sans accord de paix en vigueur, 
sans hommes en nombre suffisant, sans formation 
appropriee, sans materiel adequat et sans le leadership 
et l’expertise civile qu’exigent ces missions. 

Nous devons done rendre aux forces des Nations 
Unies tout le merite qui leur revient, elles qui apportent 
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la securite a des pays ravages par la guerre et qui 
assistent ceux dont les moyens d’existence ont ete 
emportes par les inondations et mines par des seismes 
meurtriers. La presence des Nations Unies sur le 
terrain contribue a prevenir l’escalade des hostilites et 
favorise le reglement pacifique des differends. Les 
Casques bleus sauvent et protegent la vie de millions 
de civils et apportent l’ordre, la stability et l’espoir fort 
necessaires. 

Les operations de maintien de la paix sont 
l’expression d’un partenariat mondial et d’un 
engagement de la communaute intemationale. Nous 
louons vivement le devouement des soldats, de la 
police et des civils et des travailleurs humanitaires qui 
s’occupent du dur labeur, s’exposant au danger partout 
dans le monde. Tandis que nous commemorons le 
huitieme anniversaire de l’attentat a la bombe contre 
l’hotel Canal, nous devons rendre hommage a ceux qui 
ont donne leur vie pour venir en aide aux autres, et 
nous ne devons jamais oublier leur sacrifice. 

Etant donne que les operations de maintien de la 
paix ont gagne en complexite au fil des ans, nous 
devons tous conjuguer nos forces pour faire en sorte 
que le maintien de la paix de l’ONU s’adapte et qu’il 
s’ajuste face aux nouveaux defis. Parallelement, l’on 
s’attend a ce que les de demandes de missions 
individuelles de maintien de la paix des Nations Unies 
augmentent. Faisant fond sur les progres obtenus grace 
a la publication du rapport Brahimi (S/2000/809) il y a 
11 ans, et sur la recente initiative Horizons nouveaux, 
nous devons poursuivre les reformes afin de rendre 
plus efficaces les operations actuelles et futures. 

Les missions de maintien de la paix exigent des 
mandats clairs. Les Casques bleus meritent de recevoir 
des directives pratiques et actualisees sur la base des 
enseignements tires. Ces directives leur permettraient 
de mettre en oeuvre les mandats de protection des civils 
de fagon efficace et de foumir un meilleur appui aux 
gouvemements hotes, a qui incombe principalement la 
responsabilite de proteger leurs citoyens. Ces 
directives claires les aideront aussi a adopter des 
tactiques appropriees face aux menaces et aux 
difficultes rencontrees sur le terrain. 

Mais c’est une tache qui est du ressort de toutes 
les composantes d’une mission, pas du seul personnel 
en uniforme. Par consequent, une interaction etroite 
entre les dimensions militaire et civile des missions est 
essentielle, en tant qu’elle peut promouvoir des 
strategies efficaces permettant aux Casques bleus de 


jouer leur role fondamental de maintien de la paix dans 
les operations actuelles. Le retablissement de la paix, 
le maintien de la paix et la consolidation de la paix 
sont des instruments qu’il faut deployer de fagon 
integree. Nous devons continuer de nous acheminer 
vers un mode d’intervention plus rapide qui nous 
permette d’adapter notre aide aux besoins reels et 
immediats sur le terrain. 

La Slovenie tient a souligner combien il importe 
de proceder a une evaluation de la capacite civile et de 
ses recommandations de vaste portee visant a renforcer 
l’appui civil international aux pays sortant d’un conflit. 
Il nous faut mieux utiliser la capacite des organisations 
regionales et sous-regionales et raffermir encore 
davantage le partenariat etabli entre elles et l’ONU. 
Nous devons tirer profit de la dynamique politique 
actuelle creee par 1’evaluation de la Commission de 
consolidation de la paix (S/2010/393, annexe), habiliter 
la Commission de consolidation de la paix et le Fonds 
pour la consolidation de la paix et favoriser une 
meilleure coherence entre les nombreuses composantes 
du systeme des Nations Unies qui ferment la mosaique 
qu’est la consolidation de la paix. 

Les mandats difficiles confies aux missions de 
maintien de la paix exigent des ressources et un 
materiel appropries pour etre effectivement mis en 
oeuvre. S’agissant de la planiflcation et du suivi des 
missions de maintien de la paix, nous pensons qu’il y a 
encore de la marge pour consolider le processus de 
planiflcation et devaluation, notamment en renforgant 
la participation des pays foumissant des contingents. 

La Slovenie se felicite de ce que le Conseil de 
securite, les pays foumisseurs de contingents ou de 
forces de police, le Secretariat et les autres parties 
prenantes communiquent regulierement entre eux, et 
les encourage a resserrer leur collaboration. De meme, 
nous appuyons la proposition tendant a la tenue de 
seances d’information plus frequentes des chefs de 
composante militaire. 

En mettant en oeuvre la strategic globale d’appui 
aux missions, elaboree aux fins de foumir un appui 
logistique plus previsible, plus sur et plus rapide aux 
contingents deployes sur le terrain, il nous faut tenir 
compte des conseils des femmes et des hommes 
deployes dans le cadre des missions. Cela devient de 
plus en plus important du fait des crises financiere et 
economique mondiales, lesquelles ont pressurise les 
budgets nationaux. 
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Les Casques bleus ont obtenu de nombreux 
succes hier et aujourd’hui, et les services rendus par les 
soldats de la paix de l’ONU au Liberia, au Timor 
oriental, a Haiti, au Liban, au Soudan et en Cote 
d’Ivoire, pour ne citer que ceux-la, meritent d’etre 
mieux reconnus. En Cote d’Ivoire, sans la presence de 
l’operation des Nations Unies, la violence 
postelectorale du debut de l’annee aurait ete encore 
plus meurtriere. Au Soudan, la mission des Nations 
Unies a joue un role essentiel en rendant possible le 
referendum sur 1’autodetermination pacifique du 
Soudan du Sud. Toutefois, la communaute 
intemationale devrait se preoccuper serieusement des 
informations alarmantes provenant du Kordofan 
meridional, s’agissant notamment des attaques 
deliberees et autres violations flagrantes contre la 
population innocente de la region des monts Nouba. 

La Slovenie a celebre le vingtieme anniversaire 
de son independance il y a deux mois. En mai prochain, 
deux decennies se seront ecoulees depuis que notre 
pays de 2 millions d’habitants est devenu un Membre 
de l’Organisation des Nations Unies. Consciente de 
l’importance du maintien de la paix, la Slovenie a 
commence a foumir des contingents aux operations des 
Nations Unies immediatement apres son accession a 
l’Organisation. Depuis lors, plus de 5 000 Casques 
bleus Slovenes ont ete deployes dans des operations de 
maintien de la paix partout dans le monde, en 
temoignage de notre attachement indefectible au 
maintien de la paix et de la securite intemationales. 

Ma delegation voudrait aussi a souligner 
l’importance du role des femmes dans la paix et la 
securite. L’integration de la perspective sexospecifique 
a toutes les phases et dans tous les secteurs du maintien 
de la paix et des activites liees a la paix est 
indispensable au succes des efforts de maintien de la 
paix. Nous saluons le travail devoue du Departement 
des operations de maintien de la paix et des Etats 
Membres contributeurs pour adopter de maniere 
systematique une demarche soucieuse de l’egalite des 
sexes et nous les invitons a continuer de promouvoir la 
cause des femmes. Ces efforts doivent s’accompagner 
d’une protection accrue des plus vulnerables, les 
femmes et les fillettes, en particulier contre les 
violences sexuelles. La Slovenie appuie 
vigoureusement les mesures prises pour etablir et 
mettre en oeuvre une politique de tolerance zero en 
matiere d’exploitation et d’abus sexuels. Nous 
appelons l’ensemble du personnel de maintien de la 
paix a agir dans le strict respect de cette politique. 


Je voudrais terminer en signalant que nous 
devons aussi etendre notre reflexion sur la prevention 
des conflits, notamment pour ameliorer notre capacite 
de dechiffrer les signes avant-coureurs et d’enclencher 
rapidement une action. Nous estimons que dans un 
monde de plus en plus interdependant et complexe, 
chaque pays doit assumer sa part de responsabilite 
mondiale. La Slovenie est disposee a assumer la sienne 
et a participer davantage, de maniere pleine, equitable 
et immediate, au maintien de la paix et de la securite 
intemationales. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Perou. 

M. Gutierrez (Perou) {parle en espagnol ) : Je 
voudrais prendre quelques instants pour evoquer le 
communique que vient de publier le Ministere des 
affaires etrangeres peruvien suite aux evenements 
survenus au Nigeria. Dans ce communique, le Perou 
condamne avec fermete T attentat a la voiture piegee 
perpetre contre les locaux des Nations Unies a Abuja 
(Nigeria). Les actes criminels comme celui 
d’aujourd’hui, qui selon les chiffres actuels a coute la 
vie a une vingtaine de personnes environ, ne sauraient 
etre toleres, encore moins lorsqu’ils visent le personnel 
des Nations Unies qui oeuvre inlassablement, jour apres 
jour, pour la paix et le developpement dans le monde. 
Le Gouvemement peruvien exprime sa solidarity aux 
families des victimes et a l’Organisation des Nations 
Unies et invite les autorites concemees a tout mettre en 
oeuvre pour arreter les auteurs de ce crime odieux et les 
traduire en justice. 

Pour ce qui est du theme qui nous occupe 
aujourd’hui, ma delegation tient a se feliciter de la 
convocation du present debat public qui nous permet 
d’apporter notre contribution sur une question a 
laquelle le Perou est tres attache. Nous nous felicitons 
egalement du document de reflexion (S/2011/496, 
annexe), prepare par la presidence du Conseil. Je 
voudrais par ailleurs me joindre aux orateurs qui m’ont 
precede pour remercier le Secretaire general de sa 
participation au present debat. 

Comme l’indique le document prepare par la 
delegation indienne, les operations de maintien de la 
paix sont aujourd’hui une activite centrale de 
l’Organisation des Nations Unies s’agissant de 
s’acquitter de sa responsabilite principale du maintien 
de la paix et de la securite intemationales. Ces 
operations sont multidimensionnelles, rassemblant des 
composantes militaire, politique et civile, et leur 
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nombre n’a cesse de s’accroitre, de meme que la 
diversity des taches qui leur sont confides et les risques 
auxquels elles sont confrontees. Cependant, les 
ressources qui leur sont allouees n’ont pas augmente au 
meme rythme et c’est pourquoi nous considerons que 
le present debat visant a preparer l’avenir des 
operations de maintien de la paix est si important. 

Ces operations supposent non seulement que les 
ressources humaines, logistiques et financieres soient 
suffisantes, mais egalement que les concepts 
operationnels soient harmonises afin de definir des 
directives et des procedures claires. Ma delegation 
estime de la plus haute importance de preparer l’avenir 
car nous sommes loin de repondre de maniere 
appropriee aux besoins des operations de maintien de 
la paix. 

Je crois qu’il convient d’insister sur la 
participation des pays foumissant des contingents ou 
des forces de police. Le Perou estime qu’il doit y avoir 
une interaction etroite et une meilleure comprehension 
entre le Conseil de securite, le Secretariat et les pays 
foumisseurs de contingents pour que des mandats 
clairs, realistes et realisables, garantissant l’utilisation 
optimale des ressources disponibles, soient definis. 
Ainsi que l’a recommande le Comite special des 
operations de maintien de la paix dans son dernier 
rapport (A/65/19), il faut tirer pleinement parti des 
consultations avec les pays foumisseurs de contingents 
ou d’effectifs de police afin qu’ils participent des le 
debut a tous les aspects et toutes les phases des 
operations de maintien de la paix, en particulier 
lorsqu’il faut modifier ou adapter les mandats des 
missions. II s’agit d’un aspect important qui permettrait, 
grace a une cooperation triangulaire, d’integrer les 
enseignements tires de l’experience et de tenir compte 
des connaissances techniques et du savoir-faire des 
pays qui foumissent des contingents ou des forces de 
police dans le processus de planification et 
d’organisation des missions. 

Des l’annee 2000, le rapport Brahimi 
(S/2000/809) a recense les defis les plus importants a 
relever et indique que la reussite d’une mission 
multidimensionnelle reposait sur l’engagement et 
l’appui politique des parties concemees, le 
deployment rapide et efficace de moyens renforces et 
une strategie de consolidation de la paix. Bien que des 
progres aient ete accomplis sur ces elements, il reste 
heaucoup a faire, en particulier compte tenu du 
contexte international en perpetuelle evolution et du 
fait que les mandats sont chaque fois plus complexes et 


plus delicats, mais, bien entendu, toujours dans le 
respect des principes de base regissant la mise en place 
d’une operation de maintien de la paix. 

Dans ce contexte, nous devons nous demander si 
nous repondons effectivement a ces exigences au 
moment de definir le mandat d’une operation donnee, 
par exemple lorsqu’on lui confere la tache de proteger 
les civils. Nous devons aussi nous demander si une 
evaluation complete de la situation, des moyens de 
dissuasion et de la capacite d’agir au titre de la 
legitime defense ou de la defense du mandat a ete 
realisee. 

Dans sa resolution 1894 (2009), le Conseil de 
securite a reaffirme sa pratique consistant a definir des 
criteres aux fins d’evaluer les progres accomplis dans 
l’execution des mandats de maintien de la paix, y 
compris les mandats de protection des civils. Ces 
criteres ainsi que les directives et les cadres 
strategiques qui sont definis dans differents domaines 
donnes represented des elements importants s’agissant 
d’intensifier les efforts en vue de parvenir a un 
consensus precis a meme de devenir operationnel sur le 
terrain. 

De meme, il importe de rappeler que la majorite 
des operations de maintien de la paix entreprennent les 
premieres activites de consolidation de la paix. En 
septembre 2010, 10 des 16 operations en cours avaient 
pour mandat de realiser un large eventail d’activites 
relatives a la consolidation de la paix, l’execution de 
certaines de ces taches etant meme directement confiee 
au personnel de ces operations. Ceci demontre le lien 
et la dynamique interactive qui existent entre 
retablissement, maintien et consolidation de la paix et 
le fait que ces aspects doivent etre dument pris en 
compte non seulement dans les mandats, mais aussi 
dans les ressources qui sont allouees aux operations de 
maintien de la paix. 

Pour terminer, je voudrais insister sur le fait que 
le Perou attache beaucoup d’importance a la diplomatic 
preventive, tant dans le cadre des operations de 
maintien de la paix que dans celui de la Commission de 
consolidation de la paix, car il est extremement 
important que nous trouvions et mettions en oeuvre des 
mesures qui nous permettent de prevenir les conflits et 
de reduire les risques que ceux-ci reprennent. Le 
Secretaire general l’a dit a plusieurs reprises, de meme 
que le rapport Brahimi et la presidence du Conseil de 
securite en juillet dernier : il faut d’urgence mettre en 
place des strategies et un systeme efficace de 
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prevention des conflits a long terme. Pour cela, il faut 
adopter une approche globale qui tienne compte de la 
dynamique existant entre securite et developpement, 
autrement dit une approche integree et coherente des 
activites de retablissement, de maintien et de 
consolidation de la paix. 

Le President {parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Malaisie. 

M. Haniff (Malaisie) {parle en anglais ) : 
Monsieur le President, je tiens tout d’abord a vous 
remercier d’avoir organise le debat d’aujourd’hui. II a 
lieu a un moment ou les Nations Unies sont aux prises 
avec de nombreuses difficultes dans le cadre des 
operations de maintien de la paix qu’elles menent 
partout dans le monde. 

Ma delegation s’associe a la declaration faite par 
le representant du Maroc au nom du Mouvement des 
pays non alignes. Je remercie egalement le Secretaire 
general pour sa participation et sa contribution au 
present debat. 

La Malaisie se joint aux autres delegations pour 
condamner l’attentat terroriste mene ce matin contre le 
bureau des Nations Unies a Abuja, au Nigeria, et 
presente ses condoleances aux families des victimes. 

La Malaise a commence a participer a des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies 
des 1960, trois ans seulement apres son accession a 
l’independance, dans le cadre de l’Operation des 
Nations Unies au Congo. A ce jour, la Malaisie a 
participe a 24 operations de maintien de la paix des 
Nations Unies dans le monde, ainsi qu’a des operations 
menees par l’OTAN. Cela atteste clairement du solide 
attachement de la Malaisie au role central de l’ONU 
dans le maintien de la paix et de la securite 
intemationales, dont elle est convaincue, et de sa 
conviction que les operations de maintien de la paix 
des Nations Unies sont un instrument indispensable qui 
a largement contribue au reglement de nombreux 
conflits armes, aussi bien internes qu’interetatiques. 

C’est pourquoi actuellement, au total, 
1 151 effectifs militaires et de police de la Malaisie 
remplissent differentes fonctions dans le cadre de sept 
missions de maintien de la paix. Nous sommes 
egalement conscients de 1’importance de L experience 
acquise sur le terrain par les membres des Forces 
armees malaisiennes grace a leur participation a des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies. 
La possibility d’agir dans un contexte international aux 


cotes de forces d’autres Etats Membres, dans le cadre 
de strategies et de zones geographiques differentes, 
permet aux contingents malaisiens de tirer de precieux 
enseignements. Cette experience international a 
permis d’ameliorer le professionnalisme du personnel 
des Forces armees malaisiennes. 

A cet egard, ma delegation appuie pleinement les 
differentes initiatives entreprises par le Departement 
des operations de maintien de la paix et le Departement 
de l’appui aux missions en vue d’ameliorer la qualite, 
l’efficacite et l’efficience des operations de maintien de 
la paix ainsi que le bien-etre des soldats de la paix et 
des membres du personnel des Nations Unies. D’autres 
ameliorations peuvent cependant encore etre apportees, 
notamment par une plus grande transparence des 
travaux de ces deux departements importants. 

Compte tenu des nombreux problemes auxquels 
doivent faire face les operations de maintien de la paix 
des Nations Unies, il nous parait important d’enoncer 
clairement le mandat de protection des civils dans les 
regions touchees par des conflits armes. Un tel mandat 
s’impose pour prevenir la perte inutile de vies 
innocentes. Neanmoins, la communaute intemationale 
doit se rappeler que c’est aux gouvemements qu’il 
incombe au premier chef d’assurer la protection des 
civils. Surtout, les soldats de la paix des Nations Unies 
charges de proteger les civils dans des regions touchees 
par des conflits armes doivent respecter le principe de 
l’impartialite dans l’execution de leurs taches. 

A cet egard, la Malaisie est preoccupee par le fait 
que des mandats de protection des civils ne sont pas 
executes - une preoccupation egalement exprimee 
recemment par certains commandants de force. La 
Malaisie rappelle done que le Conseil de securite doit 
veiller a ce que les mandats de protection des civils 
soient definis de maniere claire et precise et que les 
missions disposent egalement des moyens essentiels 
pour accomplir les taches confiees avec efficacite et 
efficience. 

Ma delegation a egalement conscience que les 
missions de maintien de la paix ne disposent pas des 
ressources suffisantes. Je lance un appel pour que les 
fonds prevus au titre d’un budget annuel de 8 milliards 
de dollars soient utilises de maniere plus efficace et 
transparente et que les pays en mesure d’apporter des 
contributions supplementaires ne renoncent pas a le 
faire. Bien que le Secretariat ait lance la Strategic 
globale d’appui aux missions pour regler ces 
problemes, ma delegation demande aux pays qui ont 
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les moyens de le faire de continuer de contribuer a 
foumir les moyens essentiels absolument necessaires 
pour permettre aux soldats de la paix de mener a bien 
leur mission. 

Nous tenons egalement a exprimer notre 
preoccupation au sujet de la question de la surete et de 
la securite des soldats de la paix des Nations Unies 
dans le monde, compte tenu du nombre croissant de 
victimes enregistre ces demiers mois. Nous jugeons 
egalement inquietants les retards dans l’evacuation des 
soldats de la paix blesses, comme cela a ete le cas 
recemment. Ces retards peuvent entrainer la perte de 
precieuses vies humaines. Ma delegation exhorte done 
les autorites competentes a faciliter l’evacuation 
sanitaire, rapide et sans entrave des soldats de la paix 
blesses ainsi que leur acces a des soins medicaux. Ces 
personnes se sacrifient pour apporter la paix et la 
stabilite dans le monde. 

La Malaisie considere que le role important que 
les missions de maintien de la paix jouent dans le 
processus de consolidation de la paix est encourageant. 
Tres souvent, les soldats de la paix sont consideres 
comme les premiers acteurs de la consolidation de la 
paix. A cet egard, la Malaise continuera d’ceuvrer a la 
realisation de la paix et de la stabilite dans le monde, 
ce qui permettra aux pays de consacrer leurs ressources 
au developpement economique et social pour le bien- 
etre de leurs populations. 

Gardant cela a l’esprit, tous les membres de notre 
personnel deployes dans des operations de maintien de 
la paix des Nations Unies, quelles qu’elles soient, 
s’efforceront to uj ours d’obtenir la sympathie et 
l’adhesion des populations locales par des projets a 
effet rapide. Au niveau national, la Malaisie foumit une 
assistance aux pays qui en ont besoin dans le cadre des 
initiatives du Programme malaisien de cooperation 
technique, dans le but de contribuer aux efforts 
d’edification de la nation dans les pays concemes. En 
outre, la Malaisie a toujours encourage son secteur 
prive a investir dans les pays en developpement, pour 
aider a creer plus d’emplois et de richesses, en 
particulier dans des pays touches par un conflit. 

Pour veiller a ce que nos soldats de la paix soient 
bien formes et prets a executer les taches qui leur sont 
confiees, le Gouvemement malaisien a cree en 1996 
son propre Centre de formation au maintien de la paix. 
Le Centre non seulement foumit des formations aux 
Malaisiens, mais il est egalement ouvert a des 
ressortissants etrangers. En janvier 2010, il a organise 
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le onzieme stage de formation a la direction des 
missions. Vingt-quatre participants de 20 pays 
differents, representant des institutions militaires, de 
police et civiles, ont participe a cette formation de 
14 jours. Nous continuerons d’ameliorer les 
installations de ce Centre ainsi que la qualite de la 
formation qui y est assuree, en nous appuyant sur les 
meilleures pratiques de l’ONU et sur l’experience que 
nous avons acquise au cours des 51 annees durant 
lesquelles nous avons participe a des operations de 
maintien de la paix des Nations Unies. 

Pour terminer, je reaffirm e l’appui ferme et 
soutenu de la Malaisie aux activites de maintien de la 
paix menees sous l’egide de l’ONU et confirme que 
notre Organisation peut continuer a l’avenir de compter 
sur la contribution directe de la Malaisie dans ce 
domaine important. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Kirghizistan. 

M. Kydyrov (Kirghizistan) {parle en anglais ) : 
Le Kirghizistan se joint au Secretaire general et aux 
autres orateurs pour exprimer ses sinceres 
condoleances aux families des victimes, membres du 
personnel des Nations Unies au Nigeria, ainsi qu’au 
peuple et au Gouvemement nigerians. Le Kirghizistan 
condamne fermement les attentats qui ont ete perpetres 
aujourd’hui au Nigeria. 

Monsieur le President, je tiens a vous remercier 
d’avoir organise le present debat public consacre a la 
question pertinente des activites de maintien de la paix 
des Nations Unies. Des representants de la Republique 
kirghize ont commence a participer en 1998 a des 
operations de maintien des Nations Unies en tant 
qu’observateurs militaires et agents de la police civile. 
Depuis, chaque annee, nous affectons 30 militaires et 
agents des services d’application des lois a des 
missions de maintien de la paix, principalement dans 
des Etats africains. Etant donne que pres des trois 
quarts du personnel et des credits budgetaires des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies 
sont deployes en Afrique, le Kirghizistan est favorable 
a la proposition tendant a ce que soient renforcees les 
capacites de 1’Union africaine en matiere de maintien 
de la paix. 

Ces demieres annees, outre l’experience acquise 
dans le cadre de missions de maintien de la paix, le 
Kirghizistan a acquis une precieuse experience dans les 
domaines de la diplomatic preventive, de la 
consolidation de la paix et de la reconstruction apres 
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un conflit au cours de ses deux revolutions citoyennes, 
en particular dans la lutte contre le terrorisme et le 
trafic de drogue. En tant que pays qui aspirant sans 
cesse a plus de democratic, nous sommes prets a 
contribuer davantage aux activites de maintien de la 
paix telles que menees actuellement et, plus largement, 
dans le cadre du mandat general de contribution au 
maintien de la paix et de la securite. 

Aujourd’hui, le potentiel des activites de 
maintien de la paix des Nations Unies s’est 
considerablement renforce, aussi bien au plan 
quantitatif que qualitatif, et requiert done une approche 
globale pour consolider la paix et renforcer le 
partenariat entre le Conseil de securite, l’Assemblee 
generate, le Secretariat, les pays fournisseurs de 
contingents et les pays hotes. Nous devons disposer 
d’un systeme integre de mesures militaires, 
diplomatiques et autres pour regler les conflits. Pour 
cela, il faudra sans aucun doute prendre des mesures 
supplementaires afin d’elaborer et mettre en oeuvre de 
meilleurs mecanismes pour mobiliser les ressources 
necessaires aux operations de maintien de la paix. Ce 
n’est qu’a ce moment-la que nous pourrons esperer 
voir s’ameliorer les activites de maintien et de 
consolidation de la paix. 

La croissance considerable du role et de 
l’ampleur des operations de maintien de la paix et leurs 
fonctions elargies exigent une plus grande efficacite de 
la part des organisations regionales et sous-regionales. 
A la suite des evenements tragiques survenus l’annee 
demiere au Kirghizistan, nous croyons qu’il importe 
que, de concert avec les partenaires traditionnels tels 
que 1’Union africaine et l’Union europeenne, l’ONU 
intensifie la cooperation avec les autres organisations 
regionales. Nous pensons notamment a l’Organisation 
du Traite de securite collective dont l’objectif est de 
renforcer 1’efficacite de la mediation et du reglement 
pacifique des differends eventuels dans la region. 

L’un des enseignements importants que le 
Kirghizistan a tires a trait a la necessity de clarifier le 
cadre juridique de la cooperation internationale, y 
compris dans les mandats des organisations regionales 
et dans les situations hors normes. Par ailleurs, les 
mesures nationales doivent constituer une composante 
necessaire. Par exemple, le Kirghizistan consentira des 
efforts supplementaires axes sur la reglementation 
legislative des activites de maintien de la paix au 
niveau national. A l’heure actuelle, un projet de loi sur 
les principes et les modalites de la participation de la 
Republique kirghize aux activites de maintien de la 


paix et de la securite intemationales est en cours 
d’elaboration. Cette loi definit pour la premiere fois 
certains concepts fondamentaux, dont les composantes 
des activites de maintien de la paix de la Republique 
kirghize, et l’ordre de formation et de deployment du 
personnel de maintien de la paix a l’exterieur du pays. 
Elle elimine les vides juridiques et cree les mecanismes 
juridiques necessaires. 

Le Kirghizistan est egalement favorable a 
1’amelioration du systeme de planification et a 
l’elargissement des programmes de formation ciblee du 
personnel de maintien de la paix, notamment pour ce 
qui est de la promotion des femmes a des postes a 
responsabilites au sein des missions de maintien de la 
paix des Nations Unies. Nous voyons la un autre 
moyen de renforcer les capacites de maintien de la paix 
des Nations Unies. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant des Philippines. 

M. Cabactulan (Philippines) {parle en anglais) : 
Je voudrais, avant de prononcer ma declaration, dire 
que les Philippines s’associent aux autres Etats 
Membres pour condamner energiquement l’attentat a la 
bombe perpetre contre le bureau des Nations Unies a 
Abuja, et expriment leurs condoleances les plus vives 
aux families des membres du personnel des Nations 
Unies et des citoyens nigerians qui ont perdu la vie, 
ainsi que leur soutien aux personnes qui ont ete 
gravement blessees dans cette terrible attaque. 

La delegation Philippine vous remercie, Monsieur 
le President, d’avoir organise a point nomme cet 
important debat sur la situation actuelle et sur l’avenir 
des operations de maintien de la paix des Nations 
Unies. En tant que pays engage a foumir des 
contingents militaires et policiers aux diverses 
operations de maintien de la paix des Nations Unies, 
les Philippines attachent une tres grande importance a 
cette occasion qui leur est donnee de tenir au Conseil 
de securite un debat fort utile sur les defis auxquels 
nous sommes confrontes et sur les fagons dont nous 
pouvons, ensemble, les relever. 

Les Philippines s’associent a la declaration faite 
par le Representant permanent du Royaume du Maroc 
au nom du Mouvement des pays non alignes. Ma 
delegation tient egalement a remercier le Secretaire 
general, M. Ban Ki-moon, pour son expose, qui a 
donne le ton a notre present debat. 
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Nous nous felicitons egalement de Finteraction et 
du dialogue renforces entre les autres parties prenantes 
du programme mondial de maintien de la paix, a savoir, 
le Secretariat, l’Assemblee generale et les pays 
foumisseurs de contingents et d’effectifs de police. Un 
exemple concret et recent de cette interaction 
productive a ete la reunion informelle entre le Comite 
special des operations de maintien de la paix et les 
chefs de composante militaire. 

En ecoutant les commandants de force de 
16 missions de maintien de la paix des Nations Unies, 
nous avons appris des informations utiles et pertinentes 
et des enseignements indispensables, et compris quels 
etaient les meilleurs moyens d’aller de l’avant. Nous 
remercions le Departement des operations de maintien 
de la paix d’avoir organise cette seance, et attendons 
avec interet d’approfondir les interactions avec nos 
hommes et nos femmes sur le terrain et de voir ces 
interactions se concretiser. 

La participation des Philippines aux missions de 
maintien de la paix remonte a 48 ans, avec le 
deploiement d’un escadron de 40 hommes de l’Armee 
de Fair au Congo. Depuis, les Philippines ont apporte 
leur modeste contribution a diverses missions de 
maintien de la paix conformement a son engagement 
international en faveur du maintien de la paix et de la 
securite internationales. Malgre des ressources limitees, 
les Philippines s’efforcent de trouver des moyens 
d’aider l’ONU en foumissant des contingents et des 
effectifs de police aux missions existantes et nouvelles. 

Je suis heureux de signaler que mon pays prend 
une part active a la Force des Nations Unies chargee 
d’observer le disengagement qui est placee sous le 
commandement de notre propre general de division 
Natalio Ecarma III, et qui comprend un contingent de 
344 Philippins. A l’heure actuelle, les Philippines sont 
en train de renforcer leurs propres mecanismes de 
maintien de la paix et d’elaborer une nouvelle feuille 
de route qui leur permettra d’augmenter le nombre de 
ses Casques bleus et d’elargir dans un avenir proche sa 
participation aux operations de maintien de la paix des 
Nations Unies. 

Aujourd’hui, la participation des Philippines se 
chiffre modestement a 893 personnes reparties dans 
sept missions de maintien de la paix dans le monde. Je 
voudrais souligner que 10 % de notre personnel de 
maintien de la paix sont des femmes - un chiffre qui 
sera surement appele a augmenter dans les prochaines 
annees. Les Philippines sont un solide partenaire de 
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l’ONU dans la promotion du role et de la participation 
actifs des femmes au maintien de la paix. Nous 
appuyons sans reserve l’idee d’integrer la 
problematique hommes-femmes dans le deploiement 
du personnel de maintien de la paix, et nous continuons 
a assumer nos responsabilites en la matiere. 

Les Philippines preconisent energiquement la 
formation continue et la promotion du personnel de 
maintien de la paix afin d’ameliorer l’efficacite et le 
succes de ses missions. A cette fin, les Philippines ont 
organise avec succes en juin a Manille le premier 
atelier de formation des formateurs dans la region de 
l’Asie. Des participants de 13 pays ont ete formes dans 
l’optique de presenter a des agents de police le 
nouveau cursus uniforme de formation a la prevention 
des infractions sexuelles et sexistes, avant leur 
deploiement sur le terrain. La formation des formateurs 
est expressement con<;ue pour un environnement post- 
conflictuel et veille a ce que les effectifs de police des 
Nations Unies soient dument informes des procedures 
et des competences necessaires pour aider leurs 
homologues dans le pays hote a prevenir les infractions 
sexuelles et sexistes au moyen d’enquetes, de 
poursuites et de proces. 

Les Philippines se felicitent des realisations de 
l’ONU a ce jour, et voudraient saisir la presente 
occasion pour rendre hommage au courage et au 
devouement des hommes et des femmes qui servent 
sous le drapeau bleu et blanc de l’ONU. Les 
Philippines gardent tout particulierement a l’esprit les 
sacrifices consentis par les membres de notre personnel 
de maintien de la paix, notamment ceux qui sont 
deployes dans des conditions dures et hostiles, et 
saluent tous ceux qui ont donne leur vie a la cause de la 
paix. 

En meme temps, les Philippines reconnaissent et 
apprecient les efforts continus deployes par le 
Departement des operations de maintien de la paix et le 
Departement de l’appui aux missions pour nous 
maintenir informes des faits nouveaux dans le domaine 
du maintien de la paix et pour repondre pleinement a la 
demande croissante en personnel de maintien de la paix 
de par le monde, en depit de difficultes et de defis 
innombrables. 

Sur la base de leur experience en tant que pays 
foumisseur actif de contingents et d’effectifs de police, 
les Philippines notent qu’il est rare que l’augmentation 
du nombre de Casques bleus et de la demande de leurs 
services corresponde aux capacites et aux ressources 
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necessaires pour nous acquitter de nos obligations en la 
matiere. II ne s’agit pas seulement d’un probleme 
budgetaire; il s’agit de la planification soignee et 
methodique et de l’execution effective des mandats 
confies par le Conseil de securite. II est imperatif que 
nous continuions a trouver les moyens de garantir la 
surete et la protection de nos forces de maintien de la 
paix. Nous devons done veiller a ce qu’elles soient 
armees et equipees comme il se doit afin de renforcer 
leur capacite a se proteger dans les zones a haut risque. 

Les Philippines estiment que la solution aux 
differents defis reside dans notre volonte et notre 
action collectives. Alors que nous mettons en oeuvre le 
programme de reforme du maintien de la paix, les 
vastes experiences que nous avons acquises sur le 
terrain pourraient enrichir nos debats sur des questions 
cruciales telles que les orientations politiques et le 
developpement des capacites, les strategies mondiales 
d’appui aux missions, et la planification et le controle. 
Il n’existe pas de solution miracle a la complexe et 
risquee operation de maintien de la paix, mais en 
travaillant d’arrache-pied, en faisant preuve de 
perseverance et en prenant des decisions sages nous 
pourrons toujours ameliorer l’utilisation des maigres 
ressources et integrer notre experience collective pour 
que le deployment des Casques bleus et leur mission 
soient menes a bien. 

Pour terminer, je tiens a reaffirmer que mon pays 
est tout a fait dispose a cooperer avec le Conseil de 
securite, avec le Departement des operations de 
maintien de la paix et avec le Departement de l’appui 
aux missions, et a reaffirmer notre engagement 
indefectible a concourir au maintien de la paix et de la 
securite et a prevenir l’escalade des conflits dans 
divers endroits de la planete. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Canada. 

M. Rivard (Canada) (parle en anglais ) : Je tiens 
a vous remercier, Monsieur le President, pour 
l’occasion qui m’est donnee de contribuer a ce debat 
du Conseil de securite sur les enjeux aux quels sont 
confrontees les operations contemporaines de maintien 
de la paix deployees par les Nations Unies. Pour le 
Canada, cette question et de la premiere importance. 

Je voudrais tout d’abord rendre hommage a tous 
ceux et celles qui ont consenti des sacrifices au service 
des operations de maintien de la paix des Nations 
Unies, y compris les femmes et les hommes qui ont 
perdu la vie pour defendre la paix au cours de la 


demiere annee. Le personnel des Nations Unies releve 
constamment de nouveaux defis, et ce, avec 
professionnalisme et devouement, dans des 
circonstances difficiles et souvent dangereuses. 
L’attentat a la bombe survenu aujourd’hui a l’exterieur 
du siege des Nations Unies a Abuja nous rappelle 
encore les sacrifices consentis par nos braves femmes 
et hommes au service de la paix et de la securite. Nous 
condamnons cet attentat terroriste contre les Nations 
Unies, et nous adressons nos sinceres condoleances aux 
families des victimes et au Gouvemement et au peuple 
nigerians. 

En fait, les Nations Unies ont contribue a un 
certain nombre de realisations cruciales au cours de 
l’annee ecoulee. Cela comprend la tenue pacifique d’un 
referendum sur le futur statut du Soudan du Sud. S’y 
ajoute le retablissement des services publics et de la 
securite en Haiti, apres le seisme, suivi du deroulement 
pacifique d’une election presidentielle. 

Cela etant dit, le personnel des Nations Unies 
continue d’etre mis a rude epreuve par les 
environnements operationnels complexes dans lesquels 
il est deploye. Ceux-ci se caracterisent souvent par des 
enjeux pluridimensionnels et des menaces 
asymetriques, qui requierent une intervention adaptee a 
la situation par notre personnel de maintien de la paix. 
Il subsiste aussi un certain nombre de problemes 
importants que doivent surmonter les operations de 
paix contemporaines. Aussi mon intervention 
d’aujourd’hui se concentrera-t-elle sur trois questions 
particulierement pertinentes pour le Conseil de securite, 
en l’occurrence : combler l’ecart entre les attentes et 
les ressources, creer de nouveaux moyens d’action et 
elaborer un cadre doctrinal global. 

Premierement, s’agissant des attentes, les forces 
de maintien de la paix sont constamment appelees a 
executer un large eventail de taches enoncees dans leur 
mandat. Cela va de la protection des civils face a des 
violences persistantes, apres un conflit, a la 
surveillance des elections, en passant par le 
renforcement des dispositifs de securite nationale. A ce 
titre, il faut des mandats et des forces axes sur la 
souplesse, la capacite d’adaptation et la mobilite. En 
clair, il faut deployer du personnel militaire, policier et 
civil pleinement capable de s’adapter a une situation en 
constante evolution sur le terrain. 

Malheureusement, il est rare que l’on mobilise les 
moyens d’action suffisants, voire les plus efficaces, 
pour l’execution de mandats complexes. Force est 
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egalement de constater que nous disposerons toujours 
de sources limitees de personnel et de fmancement, 
malgre tous les besoins qu’il convient, selon nous, de 
combler. C’est pourquoi le Conseil doit etablir un 
equilibre judicieux entre les attentes suscitees par ses 
mandats et les resultats qu’il est possible d’obtenir 
concretement, au moyen des ressources disponibles. Le 
Conseil doit aussi etre conscient que les enjeux 
complexes caracteristiques de ces environnements 
necessitent des solutions qui ne peuvent s’inscrire dans 
le court terme. 

Des mandats complexes impliquent done le 
deployment d’un personnel bien forme et bien equipe, 
qui souscrit pleinement aux objectifs des missions. De 
meme, ce personnel doit pouvoir etre affecte a tout 
l’eventail des taches mandatees et a tout le champ des 
operations, conformement aux instructions donnees par 
le commandement de la mission. Nous devons aussi 
tenir compte des recommandations contenues dans le 
rapport (S/2011/85) du Groupe consultatif de haut 
niveau sur les moyens civils, mis sur pied a 
1’instigation du Secretaire general, qui propose des 
mesures pour le recrutement, la formation, le 
deployment et la coordination des experts requis dans 
toutes les missions des Nations Unies. 

Pour que le personnel de maintien de la paix 
dispose des moyens d’action voulus pour l’execution 
de mandats de plus en plus complexes, il faut que tous 
les Etats Membres respectent les attentes creees par ces 
mandats. Cela englobe les gouvemements hotes, qui 
doivent as sumer leur part de responsabilite pour que la 
mission donne les resultats necessaires au benefice de 
la population. De meme, pour bien gerer ces attentes, 
le Conseil de securite doit instituer, des les premieres 
etapes de la planification, un dialogue constructif avec 
les Etats membres, tout particulierement les pays 
foumisseurs de contingents militaires et de police, 
ainsi qu’avec les gouvemements hotes et le Secretariat. 

(I’orateur poursuit en frangais) 

Deuxiemement, pour que des missions 
pluridimensionnelles donnent les resultats escomptes, 
il faut mobiliser des moyens d’action adequats. 
L’initiative Horizons nouveaux visait, a juste titre, a 
ameliorer ces moyens, ainsi qu’a simplifier les 
processus et a accroitre l’efficacite, tant au Siege de 
l’ONU que sur le terrain. D’ailleurs, ce sont la deux 
elements complementaires. Aussi les Etats Membres 
doivent-ils veiller a ce que la concretisation des 
grandes orientations de l’initiative Horizons nouveaux 


se poursuive, de fagon a ce que, a moyen terme, les 
Nations Unies puissent mobiliser efficacement les 
moyens d’action necessaires pour s’acquitter de 
responsabilites plus complexes et diversifiees, mais 
dans les limites de leurs ressources budgetaires 
actuelles. 

Troisiemement, en ce qui conceme le personnel 
de maintien de la paix, Elaboration d’orientations, 
d’une doctrine et de normes a certes progresse. 
Toutefois, il faudra encore deployer beaucoup d’efforts 
pour mettre en place un cadre d’orientation efficace 
applicable a tout le personnel. Sans cela, il sera 
impossible de mettre en place des normes de 
recrutement et de donner une formation avant les 
deploiements qui soient efficaces. De meme, les 
capacites ne correspondront pas a la tache a accomplir. 
La communaute intemationale ne peut se permettre 
d’echouer dans la poursuite des efforts visant a 
normaliser les pratiques, a rationaliser la gestion, a 
approfondir l’expertise et a clarifier les roles et les 
responsabilites au sein du systeme des Nations Unies 
en ce qui conceme la collaboration avec ses partenaires. 
Et pour que les operations s’inscrivent dans la duree, il 
est essentiel que celle-ci s’acquitte de cette 
responsabilite. Qui plus est, les enjeux auxquels sont 
confrontees les missions de maintien de la paix 
continuent d’evoluer. En consequence, sans le nouveau 
cadre revise pour le maintien de la paix propose par 
Horizons nouveaux, l’ecart risque de se creuser entre, 
d’une part, l’action du Conseil face a des enjeux 
nouveaux et inattendus et, d’autre part, les outils et les 
moyens disponibles a cette fin. 

Pour terminer, je tiens a souligner que pour 
assurer la paix et la securite intemationales, nous 
- e’est-a-dire les Etats Membres et les Nations Unies - 
devons trouver des solutions communes visant a 
renforcer tous les aspects du maintien de la paix. Le 
Canada demeure pret a ceuvrer en ce sens. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant de l’Ouganda. 

M. Kafeero (Ouganda) {parle en anglais ) : A 
l’instar d’autres delegations, l’Ouganda condamne 
l’attentat perpetre aujourd’hui contre le batiment des 
Nations Unies a Abuja, au Nigeria. Nous exprimons 
notre profonde sympathie et adressons nos vives 
condoleances aux families des victimes et au peuple et 
au Gouvemement nigerians et, par l’entremise du 
Secretaire general, au systeme des Nations Unies. 
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Je vous remercie, Monsieur le President, d’avoir 
organise cet important debat ainsi que du document de 
reflexion (S/2011/496, annexe), elabore pour aider a 
orienter les discussions d’aujourd’hui. Nous 
remercions le Secretaire general de son expose 
instructif de ce matin. Le debat intervient a un moment 
ou le maintien de la paix des Nations Unies est mis a 
rude epreuve par de nouveaux defis a la paix et a la 
securite intemationales. Relever ces defis exige 
d’adopter une approche concertee et globale a tous les 
niveaux pour que les Nations Unies puissent relever les 
defis actuels et a venir. 

L’Ouganda est conscient des importantes 
contributions que les operations de maintien de la paix 
ont continue d’apporter au role central de l’ONU dans 
le maintien de la paix et de la securite intemationales. 
L’ONU a connu le succes dans de nombreux domaines, 
mais il y a eu aussi des revers. Voila pourquoi il est 
essentiel que le Conseil continue d’evaluer et de 
poursuivre la reflexion pour s’assurer que sa demarche 
en matiere de maintien de la paix dans des situations de 
conflit, et les solutions qu’il prescrit, sont appropriees. 

Je voudrais aborder cinq points. Premierement, il 
importe de reconnaitre qu’une capacite de maintien de 
la paix des Nations Unies inefficace, ou que ce soit 
dans le monde, discredite grandement l’Organisation, 
particulierement aux yeux des populations touchees. 
Comme souligne a juste titre dans le document de 
reflexion, l’ONU doit remedier a la grave inadequation 
qui existe entre les ressources et les mandats afin de 
parer a l’insuffisance des resultats. 

Il est difficile aux missions qui operent dans des 
environnements hostiles et dangereux de remplir 
effectivement leur mandat sans disposer des capacites 
requises. Il faut done absolument que les operations de 
maintien de la paix des Nations Unies soient 
suffisamment adaptables et efficaces pour faire face a 
de nouveaux defis. Ces demieres annees, nous avons 
vu avec plaisir un maintien de la paix des Nations 
Unies tendant a plus de solidite, comme c’est le cas de 
la Mission de l’Organisation des Nations Unies pour la 
stabilisation en Republique democratique du Congo. 
Neanmoins, meme cette mission a manque jusqu’a une 
date recente de ressources essentielles, par exemple en 
matiere de moyens aeriens, pour remplir son mandat. 

Deuxiemement, nous sommes convaincus que, 
pour que les operations de maintien de la paix 
atteignent leur but declare, il est necessaire d’identifier 
avec soin et de dument traiter, au stade de la 


planification, les causes fondamentales des conflits. 
Cela suppose une claire comprehension de la situation 
sur le terrain. Les activites des Nations Unies en 
matiere de maintien de la paix doivent obeir aux 
principaix et la securite suivants : appuyer une solution 
politique des conflits, respecter la souverainete des 
Etats, faire constamment preuve d’impartiality et 
travailler avec toutes les parties pour surmonter les 
problemes. 

Troisiemement, la relation entre le Conseil de 
securite et les pays foumissant des contingents est 
particulierement importante. Elle l’est parce que les 
objectifs politiques et les mandats delivres aux 
missions doivent etre clairs et credibles. Les mandats 
des operations de maintien de la paix doivent 
comprendre une serie de jalons mesurables. Une 
entente plus solide entre les pays foumissant des 
contingents et le Conseil sur ce que l’on attend des 
missions de maintien de la paix pour atteindre ces 
objectifs peut faciliter considerablement la realisation 
de ceux-ci. En consequence, l’Ouganda salue et appuie 
les efforts faits pour renforcer la cooperation et 
l’interaction entre toutes les parties interessees aux 
operations de maintien de la paix. 

Quatriemement, les defis lances par le maintien 
de la paix aujourd’hui attestent que pas meme les 
Nations Unies ne sont capables a elles seules d’y faire 
face. Etant donnees les capacites demontrees par les 
organisations regionales, comme l’Union africaine et 
ses organisations sous-regionales, les Nations Unies 
devraient tirer le plus grand profit possible des points 
forts de ces organisations et des roles qu’elles sont a 
meme de jouer. Ceci exigera le renforcement des 
relations strategiques avec ces organisations, en 
application du Chapitre VIII de la Charte. Ainsi sera 
amelioree l’aptitude de ces organisations a contribuer 
aux efforts des Nations Unies pour maintenir la paix et 
la securite intemationales. A cet egard, l’Ouganda se 
felicite du soutien prete a la Mission de l’Union 
africaine en Somalie s’agissant de stabiliser ce pays. 
Mais ma delegation insiste sur l’importance et 
l’urgence que le Conseil de securite foumisse a cette 
mission des ressources previsibles et fiables en temps 
utile afin qu’elle puisse s’acquitter de son mandat. 

Cinquiemement, il est essentiel, pour assurer un 
redressement et un succes durables, d’inclure dans les 
operations de maintien de la paix certains aspects de la 
consolidation de la paix, notamment des activites de 
reconstruction socioeconomique. Il importe de veiller a 
ce que les personnes durement eprouvees par un conflit 
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obtiennent des dividendes de la paix tangibles avec la 
foumiture de services de base comme les soins de sante, 
l’education, des abris et F amelioration de leur niveau 
de vie. A cet egard, ma delegation appelle le systeme 
des Nations Unies a assurer plus de coherence dans le 
retablissement de la paix, le maintien de la paix, la 
consolidation de la paix et les activites de 
developpement. 

Pour terminer, l’Ouganda rend hommage aux 
hommes et aux femmes des forces des Nations Unies, 
dont beaucoup servent dans certains des endroits les 
plus dangereux de la planete. Nous gardons 
particulierement le souvenir de ceux qui ont fait 
l’ultime sacrifice au service de la paix et leur rendons 
hommage. 

Le President (parle en anglais) : Je donne la 
parole au representant de la Republique bolivarienne 
du Venezuela. 

M. Valero Briceno (Republique bolivarienne du 
Venezuela) {parle en espagnol) : Nous remercions le 
President du Conseil de securite d’avoir organise cette 
importante seance. Le Venezuela exprime son degout 
devant les actes de terrorisme diriges contre les 
installations des Nations Unies au Nigeria et la perte 
deplorable de vies humaines. 

Notre delegation s’associe a la declaration faite 
au nom du Mouvement des pays non alignes par le 
Representant permanent du Maroc. 

Les operations de maintien de la paix sont de 
precieux outils, parmi les divers moyens politiques a la 
disposition des Nations Unies, pour faciliter le 
reglement des conflits dans le cadre de ses efforts 
visant a renforcer la paix et la securite intemationales. 
La nature de leurs mandats a recemment fait l’objet 
d’un important processus de transformation. Ces 
operations ont pris de l’ampleur au cours des 
20 demieres annees, s’agissant tant du nombre de 
missions sur le terrain que des effectifs deployes. 

Certaines grandes puissances politiques et 
militaires appellent a renforcer le pouvoir de 
persuasion des operations de maintien de la paix, mais 
ce qu’elles veulent en realite, c’est ruiner l’exercice de 
leur souverainete par les pays concemes. Les doctrines 
que certaines puissances cherchent a introduire violent 
les principes fondamentaux des operations de maintien 
de la paix, a savoir l’assentiment des parties, 
l’impartialite et le non-recours a la force excepte en cas 
de legitime defense. 


Vu le climat actuel d’imperialisme conquerant, 
qui cherche a maintenir ou recouvrer la suprematie 
politique et militaire sur les pays en developpement, il 
est plus necessaire que jamais de preserver la 
souverainete, l’independance et l’integrite territoriale 
des nations. A la lumiere des experiences recentes, il 
s’impose de veiller a ce que les operations de maintien 
de la paix remplissent le noble dessein pour lequel 
elles ont ete creees. Il faut done absolument que, dans 
Faccomplissement des mandats des missions, aucune 
menace ne vise leur legitimite et la relation complexe 
de confiance qu’elles doivent maintenir avec les pays 
ou elles sont deployees. C’est sur cette base que repose, 
dans une large mesure, tout processus politique qui 
cherche a instaurer une paix juste et durable. 

La multiplication des operations de maintien de la 
paix est la preuve que tensions et conflits vont en 
s’aggravant dans le monde. Les situations de conflit 
continueront de proliferer aussi longtemps que 
persistent la pauvrete, Finjustice, Foppression, 
Fexploitation et la domination etrangere que favorisent 
les ambitions neocolonialistes. 

Puisque nous parlons aujourd’hui de maintien de 
la paix et de reglement des conflits, nous voudrions 
faire mention de Fattaque dirigee le 23 aout contre 
Fambassade et la residence diplomatique de la 
Republique bolivarienne du Venezuela accreditee en 
Libye par une populace armee et violente, causant 
d’enormes dommages aux batiments et mettant en 
danger la vie de leurs occupants. Comme ils Font 
proclame publiquement, ces assaillants prives de raison 
avaient projete d’assassiner l’Ambassadeur accredite 
du Venezuela, M. Afif Tajeldine. 

La Republique bolivarienne du Venezuela deplore 
que les individus responsables de ces actes criminels 
relevent du Conseil national de transition, autorite 
autoproclamee, qui avec une obstination irrationnelle a 
critique la ferine prise de position du Venezuela en 
defense du droit international, que traduit son respect 
pour la souverainete et Fautodetermination du peuple 
libyen. 

Il est bien connu que le Conseil national de 
transition est sous la protection des Etats-Unis et de 
l’Organisation du Traite de l’Atlantique Nord (OTAN). 
La Republique bolivarienne du Venezuela denonce 
l’intention de ces pays de s’emparer des incalculables 
ressources hydriques, des reserves d’hydrocarbures et 
des avoirs intemationaux du peuple libyen, qui 
s’elevent a 200 milliards de dollars environ. 
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Apres la destruction de l’une des meilleures 
infrastructures du continent africain, construites pour le 
bien-etre du peuple libyen, les pays agresseurs ont 
commence a repartir entre eux, au moyen d’actes de 
pillage, les contrats lucratifs de la reconstruction du 
pays. Ils font ainsi de la destruction d’un pays en 
developpement une immorale affaire commerciale. 

La resolution 1973 (2011) du Conseil de securite 
stipule que la souverainete, l’unite et l’integrite 
territoriales de la Libye doivent etre respectees. Qui a 
autorise le meurtre de milliers de civils en Libye, 
massacre commis au nom de la protection des civils? 
Qui a autorise la destruction d’installations civiles, 
notamment des ecoles, des hopitaux, et des universites 
dans ce pays? La Republique bolivarienne du 
Venezuela affirme qu’armer, soutenir et appuyer les 
groupes subversifs en Libye; encourager et financer un 
changement de regime; ordonner l’assassinat du 
dirigeant d’une nation souveraine et attenter a 
l’integrite territoriale et a l’independance politique de 
la Libye constituent des violations flagrantes et 
systematiques de la resolution 1973 (2011) du Conseil 
de securite - texte inqualifiable - et de la Charte des 
Nations Unies, et sapent les normes et les principes 
fondamentaux du droit international. 

En cet instant historique et dramatique ou la paix 
et la securite intemationales sont menacees, la 
Republique bolivarienne du Venezuela reitere son 
appel a toutes les parties au conflit en Jamahiriya arabe 
libyenne en vue d’un cessez-le-feu immediat qui 
permette d’entamer des negociations en faveur d’une 
solution politique pour eviter que davantage de sang ne 
coule et pour jeter les bases d’une paix durable dans ce 
pays frere, le tout, sous les bons offices que l’Union 
africaine propose depuis le debut du conflit. 

La Republique bolivarienne du Venezuela 
reaffirme qu’elle ne reconnait que le Gouvemement 
dirige par Mouammar Khadafi et ne reconnait aucun 
gouvemement dont l’installation resulte de l’agression 
et de l’intervention imperialistes dans ce pays. 

La Republique bolivarienne du Venezuela prie le 
Secretaire general de condamner les violations de la 
souverainete de la patrie du Liberateur Simon Bolivar 
et reaffirme 1’obligation intemationale de garantir 
l’inviolabilite des missions diplomatiques accreditees 
en Jamahiriya arabe libyenne. 

Le President {parle en anglais) : Je donne la 
parole au representant de l’Union europeenne. 


M. Vrailas (Union europeenne) {parle en 
anglais) : J’ai l’honneur de prendre la parole au nom 
de l’Union europeenne (UE). La Turquie, la Croatie, 
l’ex-Republique yougo slave de Macedoine et le 
Montenegro, pays candidats; l’Albanie, la Bosnie- 
Herzegovine et la Serbie, pays du Processus de 
stabilisation et d’association et candidats potentiels; le 
Liechtenstein, pays membre de 1’Association 
europeenne de libre-echange et de l’Espace 
economique europeen; ainsi que l’Ukraine et la 
Republique de Moldova souscrivent a la presente 
declaration. 

Nous sommes profondement attristes par les 
pertes en vies humaines enregistrees suite a l’attaque 
brutale qui a vise les locaux des Nations Unies a Abuja 
aujourd’hui. Nous adressons nos plus sinceres 
condoleances aux families et aux proches des victimes, 
au Secretaire general, a nos collegues du systeme des 
Nations Unies et au Gouvemement et au peuple 
nigerians. L’Union europeenne condamne avec vigueur 
cet acte de violence insense a l’encontre des Nations 
Unies et de son personnel. 

La reponse a la question de savoir si le maintien 
de la paix fonctionne est un « oui» clair et net. Telle 
est la conclusion de l’une des nombreuses et recentes 
etudes faisant les louanges des activites de maintien de 
la paix. Le deployment des Casques bleus reduit le 
risque de reprise d’un conflit de 84 %, rien de moins, 
selon les elements factuels enonces dans cette meme 
etude. II est etabli toutefois qu’on ne saurait considerer 
de tels resultats comme allant de soi. Le maintien de la 
paix doit s’adapter a un monde en perpetuelle 
evolution et le partenariat sur lequel il se fonde doit 
etre constamment encourage. C’est pourquoi l’Union 
europeenne tient a remercier la presidence du Conseil, 
assuree ce mois-ci par l’lnde, un grand pays 
foumisseur de contingents, d’avoir organise le debat 
d’aujourd’hui. Nous avons ainsi une excellente 
occasion de dresser le bilan et de preparer l’avenir du 
maintien de la paix, pour paraphraser le document de 
reflexion tres utile dont nous sommes saisis 
(S/2011/496, annexe). 

L’ONU peut continuer de compter a l’avenir sur 
l’appui infaillible de l’Union europeenne aux activites 
de maintien de la paix. L’ONU et l’UE partagent les 
memes vues en ce qui conceme la gestion des crises, y 
compris pour ce qui est de tous les moyens politiques, 
civils et militaires, a mobiliser dans l’interet de la paix. 
Outre l’appui direct considerable apporte par l’UE et 
ses Etats membres, les efforts de maintien de la paix 
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des Nations Unies beneficient, selon le contexte 
strategique et la situation, des missions que l’UE elle- 
meme deploie. Ces missions de l’UE prennent 
differentes formes et sont de differentes tailles, elles 
peuvent ainsi etre des operations autonomes, des 
operations de transition ou des operations de reserve. 

Le niveau de partenariat entre le Conseil de 
securite, les organes de l’Assemblee generale, les pays 
contributeurs, les parties hotes, les partenaires 
regionaux et autres et le Secretariat determine la 
reussite ou l’echec des efforts de maintien de la paix. 
Agir dans un esprit de partenariat signifie, par exemple, 
que le Conseil de securite associe des et autant que 
possible les pays foumisseurs. Cela signifie que nous 
devons tous ceuvrer pour preserver, le cas echeant, une 
culture de la prise de decisions sur la base du 
consensus et rattachement de tous les partenaires a 
l’objectif d’un maintien de la paix fmancierement 
realiste et dicte par la situation sur le terrain. 

Je dis « dicte par la situation sur le terrain » parce 
que nos hommes et nos femmes sur le terrain ont 
souvent une longueur d’avance sur nous, comme nous 
l’avons vu au cours des seances tres utiles avec les 
commandants de Force organisees le mois dernier au 
Conseil de securite (voir s/PV.6592) et au Comite 
des 34. Qu’il s’agisse de maintien de la paix robuste, 
de protection des civils, de consolidation precoce de la 
paix, de mise en oeuvre du programme femmes, paix et 
securite ou de mieux utiliser les renseignements pour 
donner l’alerte precoce, ils savent ce qu’il faut faire 
pour obtenir des resultats. L’Union europeenne est 
favorable a la proposition visant a avoir des contacts 
plus reguliers, par visioconference, avec les 
commandants de Force. Ces contacts nous donnent a 
tous ici au Siege la possibility d’apprendre comment 
adapter, par exemple, la doctrine du maintien de la paix, 
les documents programmatiques et les modules de 
formation, notamment pour ce qui est des mandats de 
protection, et mieux les faire correspondre a la realite 
sur le terrain. 

En plus de dresser le bilan, nous voudrions 
surtout mettre a profit le debat d’aujourd’hui pour 
preparer l’avenir. Je voudrais revenir brievement sur 
quelques-uns des grands defis actuels. 

Avant tout, nous devons preciser et concretiser 
davantage le lien qui existe entre maintien et 
consolidation de la paix. Maintenant que, apres des 
annees de croissance, le maintien de la paix semble 
s’orienter vers une phase de consolidation, il s’agit 


d’un domaine sur lequel nous devons nous pencher. Le 
rapport d’etape sur l’initiative Horizons nouveaux, 
publie l’annee demiere, insistait a juste titre sur ce 
point. Les operations de maintien de la paix peuvent 
aider les autorites nationales et les autres partenaires a 
definir les priorites de la consolidation de la paix, 
faciliter leur mise en oeuvre en assurant la securite et 
s’acquitter elles-memes de certaines des premieres 
activites de consolidation de la paix. 

Toutefois, comme le Comite des 34 l’a souligne 
l’annee demiere, nous avons besoin de clarte et nos 
soldats de la paix ont besoin de clarte. Des les premiers 
stades de la planification, ils doivent savoir exactement 
ce que l’on attend d’eux sur le terrain et ce qu’ils ne 
peuvent pas faire. L’Union europeenne espere que la 
strategic relatives aux premieres activites de 
consolidation de la paix menees par les operations de 
maintien de la paix qui doit etre presentee 

prochainement contribuera a plus de clarte. Bien 
entendu, nous comptons egalement sur la Commission 
de consolidation de la paix pour continuer de jouer son 
role et de preciser et materialiser le lien 

maintien/consolidation de la paix. 

Un defi etroitement lie a cette question est la 
question de la mise en oeuvre des recommandations de 
revaluation globale des capacites civiles 

intemationales (S/2011/85). Les composantes civiles 
des operations de maintien de la paix, comme la 
surveillance des elections, la reforme de la police et 
l’appui a la promotion et a la protection des droits de 
l’homme, se sont averees determinantes pour la 
reussite des missions. II ressort du rapport sur 
l’initiative Horizons nouveaux que recruter des 
specialistes civils pour ces activites relativement 
nouvelles du maintien de la paix s’avere 
particulierement difficile, et 1’evaluation globale des 
capacites civiles a propose de nombreuses manieres de 
regler ce probleme. Un nombre assez important de ces 
recommandations peut etre mis en oeuvre sans attendre, 
et l’Union europeenne encourage le Secretariat a le 
faire. Les autres devront etre elaborees plus avant et 
nous attendons avec interet le rapport a venir du 
Secretaire general qui doit etoffer ces propositions. 
L’Union europeenne a une vaste experience dans ce 
domaine grace a ses operations entreprises dans le 
cadre de la Politique commune de securite et de 
defense, et nous sommes prets a en faire profiter 
l’ONU, et a rechercher de maniere systematique les 
synergies possibles. 
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Outre les capacites civiles, nous devons 
egalement disposer des capacites militaires necessaires, 
y compris le materiel essentiel. C’est la le troisieme et 
dernier defi sur lequel l’Union europeenne voudrait 
s’arreter brievement aujourd’hui. De nos jours, un 
soldat de la paix doit etre plus qu’un simple Casque 
bleu. Comme on peut le lire dans le rapport sur 
l’initiative Horizons nouveaux, les nouvelles activites 
du maintien de la paix supposent du materiel modeme, 
des appareils de vision nocturne aux demiers moyens 
de communication en passant par les navires. A cet 
egard, nous savons qu’il y a un besoin urgent 
d’helicopteres militaires, en particulier lorsque la zone 
d’operations est vaste et 1’infrastructure limitee. Ce 
probleme urgent requiert des solutions pragmatiques et 
rapides, et l’Union europeenne a hate d’etudier les 
propositions que le Secretariat fera prochainement sur 
ce point et d’en debattre. 

De maniere plus generate, qu’il s’agisse des 
capacites civiles ou des capacites militaires, l’Union 
europeenne reste favorable aux efforts en cours du 
Secretariat pour mettre en place une strategic globale et 
axee sur les capacites en matiere de maintien de la paix. 
Bien entendu, rendre le maintien de la paix plus 
efficace ne se limite pas a faire en sorte que les 
differents elements du puzzle soient sur la table. II faut 
qu’ils s’imbriquent les uns dans les autres. En d’autres 
termes, nous devons travailler tout particulierement a 
une cooperation etroite entre les composantes civile, 
militaire et de police d’une mission, notamment grace a 
la definition d’une doctrine claire et a une planification 
strategique et operationnelle complete. 

Avant de conclure, l’Union europeenne voudrait 
rendre hommage aux hommes et aux femmes sur le 
terrain qui sont deployes dans les missions de maintien 
de la paix aux quatre coins du monde, et qui pour 
certains ont consenti le sacrifice ultime a la recherche 
de la paix. Ce mois-ci, nous avons malheureusement 
perdu quatre soldats de la Force interimaire de securite 
des Nations Unies pour Abyei. Nous esperons que les 
resultats de l’enquete en cours sur les circonstances de 
leur mort seront bientot disponibles. 

Enfin, l’UE tient a remercier l’ancien Secretaire 
general adjoint, M. Le Roy, de son devouement et de sa 
determination. Nous lui souhaitons plein succes dans 
ses nouveaux projets. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant du Bangladesh. 


M. Rahman (Bangladesh) {parle en anglais ): Je 
voudrais, pour commencer, me joindre aux autres 
collegues pour condamner dans les termes les plus 
forts l’attaque meurtriere commise ce matin contre le 
batiment des Nations Unies a Abuja. Le peuple et le 
Gouvemement bangladais soutiennent en ce moment 
difficile le peuple et le Gouvemement nigerians, ainsi 
que les membres de la famille des Nations Unies. 

Ma delegation exprime ses plus chaleureuses 
felicitations a la delegation indienne pour son 
accession a la presidence du Conseil de securite pour le 
mois d’aout. Je saisis egalement cette occasion pour 
remercier la presidence d’avoir fixe pour theme a ce 
debat «Maintien de la paix : dresser le bilan et 
preparer l’avenir», et de partager avec nous un 
document de reflexion (S/2011/496, annexe) fort 
interessant, qui definit dans les grandes lignes la 
priorite et 1’importance que le Conseil de securite 
accorde a la cause de la paix, de la securite et de la 
stability intemationales. Notre gratitude va egalement 
au Secretaire general et a d’autres orateurs pour leurs 
declarations. 

Ma delegation souscrit a la declaration faite par 
le representant du Royaume du Maroc au nom du 
Mouvement des pays non alignes. 

II est a peine necessaire de rappeler que le 
maintien de la paix est une activite unique, une activite 
phare de l’Organisation des Nations Unies. La presence 
des Casques bleus sur le terrain donne l’espoir d’une 
paix durable aux victimes d’un conflit, etaie les efforts 
visant a instaurer la paix entre les communautes du 
monde entier, redynamise les activites y relatives afin 
d’installer la paix dans la duree, et oblige les parties 
belligerantes a recourir a une solution pacifique. 

A cet egard, nous exprimons notre sincere 
gratitude a ceux qui ont fait le sacrifice ultime en 
travaillant sous l’egide des Nations Unies. Cependant, 
leur sacrifice n’a pas ete vain. La mediation et le 
maintien de la paix ont permis de faire baisser de 80 % 
le nombre total de conflits armes depuis la fin de la 
guerre froide. Les etudes montrent que 87 % des 
operations de maintien de la paix de l’ONU ont ete 
couronnees de succes, contre 50 % de succes pour les 
autres missions de paix. Par ailleurs, les operations de 
maintien de la paix de l’ONU sont les plus rentables, 
comparativement aux autres. Et surtout, le cout 
d’opportunite du maintien de la paix ne peut pas se 
mesurer a l’aune de normes financieres ou d’autres 
ressources. Cela signifie que le maintien de la paix par 
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l’ONU est indispensable, et que nous devons garantir 
des services d’appui appropries et efficaces aux 
missions de maintien de la paix pour qu’elles puissent 
remplir efficacement leurs mandats. 

Le maintien de la paix se revele aujourd’hui une 
tache bien plus complexe et multidimensionnelle que 
ce qu’il etait il y a quelques annees. Le succes futur 
d’une mission de maintien de la paix depend done 
largement de l’appui politique qu’elle re?oit, et de 
l’apport adequat et opportun de ressources financieres, 
logistiques et humaines, ainsi que de l’implication des 
acteurs sur le terrain. A cet egard, nous reaffirmons 
rimportance d’une relation plus etroite et active avec 
les pays foumisseurs de contingents et de personnel de 
police au moment d’examiner le deployment de 
nouvelles missions de maintien de la paix, ou bien de 
renouveler ou modifier des mandats de missions 
existantes. Nous insistons sur les mesures specifiques 
suivantes en vue de construire un partenariat efficace 
tout au long du processus, en particulier aux niveaux 
de la prise de decision et de la mise en oeuvre, pour 
garantir le bon fonctionnement des missions de 
maintien de la paix a l’avenir. 

II faut un partenariat politique plus large entre 
l’ONU et le gouvemement du pays hote pour garantir 
un appui politique aux operations de maintien de la 
paix. II faut instaurer une consultation efficace et sans 
exclusive entre le Conseil de securite, le Secretariat et 
les pays foumisseurs de contingents. Les vues des pays 
foumisseurs de contingents doivent etre prises en 
compte au moment de decider du lancement d’une 
mission et lors de toute modification du mandat des 
missions existantes. Le mandat initial doit etre conpu 
avec soin et prendre pleinement en compte les pays 
foumisseurs de contingents potentiels. 

Un calendrier precis doit etre fixe, en 
consultation avec les pays foumisseurs de contingents, 
au moment de finaliser le memorandum d’accord. Tout 
changement apporte aux operations doit etre conforme 
aux vues de ceux qui agissent sur le terrain. II convient 
de garantir une representation equitable des pays 
foumisseurs de contingents dans le processus 
decisionnel au sein du Secretariat, ainsi que dans le 
processus de mise en oeuvre. La question de la 
representation des pays foumisseurs de contingents 
dans le departement conceme, comme le Departement 
des operations de maintien de la paix et le Departement 
de l’appui aux missions, ne doit pas etre esquivee, 
comme l’a demande a maintes reprises l’Assemblee 
generale. Les mandats des soldats de la paix doivent 


etre clairs, precis et bien definis, etayes par des 
ressources adequates, leur garantir une securite 
suffisante et comprendre une formation. 

Au niveau operationnel, le partenariat doit inclure 
les elements suivants : garantir le maintien d’un 
minimum de paix par les soldats de la paix; creer des 
conditions favorables aux activites des soldats de la 
paix; assurer la coordination necessaire parmi les 
acteurs concemes, ainsi qu’entre l’ONU et d’autres 
acteurs bilateraux et regionaux; enfin, deployer des 
efforts concertes entre les organismes, fonds et 
programmes des Nations Unies et les institutions de 
Bretton Woods sur le terrain. 

Pour sa part, le Bangladesh a joue un role capital 
dans le maintien de la paix et de la securite 
intemationales, non sans une certaine fierte. Dans ce 
contexte, je me refere a la declaration faite par le 
Premier Ministre, M me Cheikh Hasina, au debat general 
de la soixante-quatrieme session de l’Assemblee 
generale, durant lequel elle a dit : 

«Le Bangladesh est fier de la place 
remarquable qu’il occupe puisqu’il est l’un des 
principaux foumisseurs de contingents aux 
operations menees par l’ONU pour maintenir la 
paix et la securite dans le monde. » ( A/64/PV9 , 
p. 26-27) 

Nous nous sommes heurtes a l’adversite et a de 
nombreuses difficultes, et avons du faire beaucoup de 
sacrifices afin d’honorer notre engagement a maintenir 
la paix et la securite intemationales, tel que consacre 
par notre Constitution, qui a constamment inspire notre 
motivation et notre devouement. Depuis 1988, le 
Bangladesh a participe a 36 operations de maintien de 
la paix menees par l’ONU, avec environ 
100 000 soldats. Aujourd’hui, le Bangladesh est le 
premier pays present sur le terrain. 

C’est avec un melange de fierte et de gratitude 
que je rappelle qu’au fil des ans, environ 103 de nos 
courageux soldats de la paix ont donne leur precieuse 
vie pour defendre la cause de la paix patronnee par 
l’ONU. En cette occasion, nous rendons hommage a 
tous les Casques bleus originaires du Bangladesh et 
d’autres pays foumisseurs de contingents qui ont fait le 
sacrifice supreme pour la noble cause de la paix et de 
la prosperity intemationales. Nous reaffirmons 
egalement notre ferme engagement a poursuivre notre 
partenariat avec l’Organisation des Nations Unies en 
vue de maintenir la paix et la securite intemationales. 
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Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole a l’Observateur permanent de 
l’Union africaine aupres de l’ONU. 

M. Antonio (Union africaine) : A l’instar des 
delegations qui nous ont precedes, nous voudrions nous 
aussi presenter nos condoleances au Nigeria et a 
l’ONU suite a 1’attentat qui a eu lieu a Abuja, cette 
ville historique de l’Afrique. Nous savons combien le 
Nigeria nous est cher egalement dans le domaine du 
maintien de la paix. 

C’est aussi l’occasion de vous feliciter, Monsieur 
le President, d’avoir organise le present debat, et de 
souligner que l’lnde est une reference obligatoire dans 
le domaine du maintien de la paix. Nous voulons saluer 
ici les sacrifices qu’ont consentis et que consentent 
encore beaucoup de vos compatriotes sur le terrain, y 
compris enAfrique. 

Nous nous felicitons surtout du fait que dans le 
document de reflexion (S/2011/496, annexe), l’lnde a 
mis un accent particulier sur la question du partenariat 
et sur la necessite du renforcement des capacites de 
l’Union africaine. En effet, parallelement aux efforts 
que nous avons deployes au niveau de l’Union 
Africaine pour renforcer l’architecture de paix et de 
securite, nous avons ete associes egalement a plusieurs 
reflexions au niveau des Nations Unies qui ont abouti a 
des documents pertinents, a certaines declarations 
presidentielles du Conseil de securite et a certains 
rapports, comme celui du Groupe d’experts Union 
africaine-ONU (S/2008/813). 

II importe surtout de souligner ici les relations 
excellentes que nous avons developpees entre la 
Commission de l’Union africaine et le Secretariat de 
l’ONU, qui ont abouti au renforcement de certains 
mecanismes de consultation, comme l’Equipe speciale 
conjointe sur la paix et la securite, lancee par le 
Secretaire general Ban Ki-Moon et le President de la 
Commission de l’Union Africaine, Jean Ping, le 
25 septembre 2010. Comme le Conseil le sait, nous 
avons aussi renforce les consultations entre le Conseil 
de paix et de securite de l’Union africaine et le Conseil 
de securite de l’ONU. Aussi, nous pensons que nous 
devons developper davantage ces consultations et ces 
mecanismes de cooperation entre les deux organes. 

Nous exploitons d’autres domaines egalement, 
telle l’assistance humanitaire, qui est au fait une 
nouvelle activite de l’Union africaine, grace a la 
cooperation de certains organes de la famille des 
Nations Unies comme le Bureau de la coordination des 


affaires humanitaires. Le Conseil notera que l’Union 
africaine vient d’organiser une conference des 
donateurs pour la Somalie, dont les preparatifs ont 
beneficie de ces capacites que nous commenijons a 
developper dans le domaine de l’assistance humanitaire. 

Sur l’initiative de l’Union africaine, nous avons 
organise l’annee passee au Caire une retraite qui a 
rassemble les envoyes speciaux des Nations Unies et 
des representants et envoyes de l’Union africaine ainsi 
que des fonctionnaires d’autres pays et d’autres 
organisations en vue d’une coordination plus effective 
et d’une harmonisation aux niveaux strategique et 
operationnel. Nous pensons renouveler cette 
experience cette annee, le mois prochain au Caire, pour 
continuer de renforcer le mecanisme de cooperation 
entre plusieurs acteurs impliques dans les operations de 
maintien de la paix. 

Des initiatives sont egalement en cours pour 
renforcer les capacites de l’Union africaine dans le 
domaine des capacites civiles. Comme le Conseil le 
sait, c’est aussi un domaine ou nous avons certaines 
faiblesses et ou d’ailleurs le systeme a certaines 
faiblesses, y compris le systeme international. Nous 
pensons que l’Union africaine, dans un futur proche, 
pourra avoir une base de donnees du personnel civil 
qui peut etre deploye sur le terrain au moment 
opportun. 

Sur le terrain, nous avons experiments un certain 
nombre d’approches pratiques et novatrices pour faire 
face aux defis de paix et de securite qui se presentent. 
II importe ici de mettre un accent particulier sur les 
modules d’appui initial et renforce autorises par le 
Conseil de securite de l’ONU. Les membres se 
souviendront sans doute de la Mission de l’Union 
africaine au Soudan (MUAS), tout en mettant l’accent 
sur les operations qui sont en cours : la Mission de 
l’Union africaine en Somalie (AMISOM) et 
l’Operation hybride Union africaine-Nations Unies au 
Darfour (MINUAD), sur lesquelles je voudrais un peu 
m’attarder. 

S’agissant de l’AMISOM, nous voulons surtout 
remercier tous les partenaires qui contribuent jusqu’ici 
a cette operation de maintien de la paix. Nous 
voudrions surtout profiter de cette occasion pour 
rappeler la necessite de financements previsibles pour 
mener a bien cette Mission qu’accomplit done la force 
de l’Union africaine sur le terrain. 

A la lumiere des developpements sur le terrain, 
nous avons aussi amorce une reflexion au niveau de 
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l’Union africaine. Nous avons tenu, les 17 et 18 aout 
2011, un atelier a Addis-Abeba dans l’objectif de voir 
comment nous pouvons ameliorer notre travail, compte 
tenu des resultats tangibles que la force de l’Union 
africaine est en train d’obtenir en Somalie. 

Pour les prochains mois, l’AMISOM concentrera 
ainsi ses efforts sur la securisation de Mogadiscio pour 
creer de l’espace pour la reconciliation et faciliter la 
circulation du personnel international, la mise en 
oeuvre, dans la limite de ses moyens et de fa9on 
graduelle, de la Phase II du concept des operations et, 
surtout, l’extension de l’autorite du Gouvemement de 
transition. Elle vise a creer un espace de reconciliation 
mais aussi a faciliter la distribution de l’aide 
humanitaire qu’il est parfois difficile, comme nous le 
savons, de distribuer dans des conditions difficiles 
d’insecurity 

Nous voulons surtout peut-etre revenir sur les 
recommandations de cet atelier sur lesquelles nous 
voudrions attirer l’attention des membres du Conseil de 
securite. D’abord, l’acceleration du deployment de 
contingents additionnels par les pays foumisseurs atm 
d’atteindre le plus rapidement possible la capacite de 
12 000 hommes pour securiser les gains que nous 
avons obtenus ces derniers mois sur le terrain. Le 
renforcement de l’appui des Nations Unies est 
egalement important, tout comme le deployment d’une 
police a Mogadiscio pour faire respecter l’ordre et la 
loi. 

La creation, comme partie integrante de 
l’AMISOM, d’une force de garde pour faciliter le 
deploiement du personnel civil et assurer la protection 
de l’Union africaine et de l’ONU et dans Mogadiscio a 
ete recommandee; cette force ne devrait pas etre 
comprise dans les 12 000 effectifs autorises par le 
Conseil de securite. C’est la aussi un volet que nous 
pensons qu’il est important de prendre en compte. 

II est important que 1’evaluation des progres que 
nous avons accomplis dans le domaine de maintien de 
la paix soit toujours accompagnee d’une analyse des 
progres que nous avons faits dans la coordination et 
1’harmonisation, selon les cas, des decisions prises par 
les organes politiques. En effet, nous poursuivons tous 
comme objectif le retour de la paix et la creation des 
conditions de securite durables dans les pays en conflit 
ou nous deployons les operations de maintien de la 
paix. 

S’agissant de la MINUAD, l’Union africaine a 
suivi avec une attention soutenue le processus qui a 


abouti a l’adoption de la resolution 2003 (2011) par le 
Conseil de securite et qui a, entre autres, renouvele le 
mandat de la MINUAD. Les membres se souviendront 
que cette resolution a ete precedee par une reunion du 
Conseil de paix et de securite, le 19 juillet 2011. Le 
Conseil de paix et de securite avait non seulement 
demande le renouvellement du mandat de la MINUAD, 
mais il avait aussi souligne la necessite du lancement 
du processus politique au Darfour, sur la base des 
progres realises grace aux resultats du Document de 
Doha pour la paix au Darfour et comme moyen 
d’appuyer les progres accomplis et de s’assurer que le 
Darfour s’approprie effectivement la quete pour la paix, 
la justice et la reconciliation dans la region. 

L’Union africaine est d’avis que certaines 
interrogations qui ont suivi cette demarche de l’Union 
africaine sur le lancement du processus au Darfour 
justifient bien une reflexion sur l’importance qui doit 
etre accordee aux positions de l’Union africaine sur la 
situation au Darfour telles qu’articulees par les organes 
politiques pertinents, en particulier le Conseil de paix 
et de securite. Ces interrogations de certains membres 
du Conseil de securite soulignent egalement la 
necessite de renforcer les mecanismes de coordination 
dans le cadre du partenariat strategique Union 
africaine-ONU sur les defis de paix et de securite en 
Afrique, dont l’Union africaine est continuellement 
saisie. 

L’Union africaine appelle par consequent toutes 
les parties concemees a faire montre d’un attachement 
continu au respect de la nature hybride de la MINUAD 
et a la mise en oeuvre de son mandat tel que prevu par 
les resolutions pertinentes du Conseil de securite et les 
decisions pertinentes du Conseil de paix et de securite. 
En effet, nous pensons que le respect de la nature 
hybride de la MINUAD constitue une condition sine 
qua non pour la mise en oeuvre effective du mandat de 
cette mission qui servira de source d’inspiration pour 
les experiences futures de ce genre. 

Monsieur le President, votre delegation a bien eu 
raison, comme je l’ai dit au debut, de souligner que le 
maintien de la paix est avant toute chose un partenariat. 
Je saisis cette occasion pour reaffirmer l’engagement 
de l’Union africaine a continuer de collaborer avec le 
Conseil de securite et toute la famille des Nations 
Unies, tous les Etats Membres et tous les partenaires 
intemationaux, y compris les organisations non 
gouvemementales qui consentent egalement beaucoup 
de sacrifices sur le terrain, y compris en Afrique. 
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Le President {parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au Representant permanent des 
Fidji. 

M. Thompson (Fidji) {parle en anglais) : Les 
Fidji s’associent aux orateurs qui ont condamne 
l’attentat a la bombe d’Abuja et expriment leurs 
condoleances aux families des victimes. 

La delegation fidjienne vous remercie, Monsieur 
le President, d’avoir choisi ce theme pour notre debat, 
manifestation d’un sens aigu de pertinence et de 
prevoyance de la part de la presidence indienne. 

Pour un pays comme les Fidji, qui place le 
maintien de la paix des Nations Unies au centre de sa 
politique etrangere, une meilleure comprehension de 
cet aspect central des activites de l’ONU est d’une 
importance critique. Les observations qui vont suivre 
emanent d’un petit pays insulaire en developpement du 
Pacifique dont les soldats et les soldates portent depuis 
trois decennies le casque bleu des missions de maintien 
de la paix des Nations Unies dans plus de 15 pays en 
difficultes. 

Lorsque l’on fait le bilan, il apparait clairement 
que le maintien de la paix est une entreprise deficitaire 
pour nombre de pays foumisseurs de contingents. Pour 
un pays comme les Fidji, le cout des soldes equitables 
que nous versons a ceux de nos soldats qui servent 
dans les missions de maintien de la paix des Nations 
Unies n’equivaut pas a ce que l’ONU nous rembourse; 
en fait, ces remboursements sont bien plus bas. C’est 
une question que l’ONU doit encore examiner en detail. 

Nous savons bien que l’ONU doit s’adapter aux 
diverses situations. Ainsi, elle doit envisager toutes les 
possibility de reduire ses couts, y compris en 
diminuant le nombre de Casques bleus deployes de par 
le monde, en encourageant une plus grande cooperation 
triangulaire Sud-Sud, en permettant un meilleur 
partage des ressources entre les missions de maintien 
de la paix voisines, et en instituant une meilleure 
coordination entre l’ONU et les pays foumisseurs. 

S’agissant des preparatifs pour l’avenir, la 
delegation fidjienne est convaincue qu’il est 
humainement possible de resoudre les divers conflits 
politiques qui retiennent depuis si longtemps 
l’attention du monde. II faut que les parties concemees 
fassent montre de la veritable volonte politique de 
negocier et de parvenir a un reglement. 

La raison pour laquelle ces conflits doivent etre 
regies sans plus tarder, c’est que, si cet organe mondial 


veut s’acquitter des obligations qui lui incombent au 
titre de la Charte, il doit se preparer a la grande menace 
a la securite du XXI e siecle. Nous ne parlons pas ici 
des querelles entre voisins, des differends ethniques, 
tribaux ou religieux de longue date, ou des stratagemes 
geopolitiques du XX e siecle. Nous faisons reference ici 
a la menace imminente que posent les changements 
climatiques et aux alterations geophysiques qu’ils 
provoqueront sur notre planete, sur nos societes, et 
peut-etre, sur la vie elle-meme. Nous aurons besoin de 
toutes nos ressources humaines - intellectuelles, 
economiques et politiques - pour faire face du mieux 
que nous pourrons a cet immense defi. Et si nous nous 
soucions du bien-etre de nos petits enfants, seule notre 
meilleure reponse sera assez bonne. Nous disons 
«notre» car c’est ici, a l’ONU, que doivent se 
formuler les solutions. 

Ce n’est pas un combat que les pays peuvent 
remporter seuls, car les changements climatiques ne 
respecteront pas les frontieres nationales. L’elevation 
du niveau des mers pourrait faire disparaitre des pays a 
basse altitude, tandis que d’autres devront faire face a 
des deplacements massifs de population tandis que les 
grands deltas nourriciers seront submerges. La 
desertification, les tempetes feroces et la fonte des 
glaciers feront fi des frontieres nationales et des autres 
oeuvres de l’humanite. 

C’est pourquoi les Fidji et les autres petits Etats 
insulaires en developpement du Pacifique ont parle 
avec tant de force lors du debat thematique que le 
Conseil a tenu le mois dernier sur l’impact du 
changement climatique sur la paix et la securite 
intemationales (S/PV.6587). Nous dirons done pour 
conclure ce debat thematique que le maintien de la paix 
des Nations Unies doit effectivement se preparer a 
l’avenir - un avenir autre ou, nous le 
reconnaissons, l’humanite fera face a un 
environnement hostile comme nous n’en avons jamais 
connu depuis que le dernier age glaciaire a pousse 
notre espece au bord du gouffre. 

Dans le cadre des longs debats sur les 
changements climatiques que tiennent d’autres organes 
et organismes des Nations Unies, nous proposons que 
le Conseil de securite maintienne l’accent sur les 
consequences futures des changements climatiques sur 
la securite et le maintien de la paix. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole a la representante de la Norvege. 
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M me Smith (Norvege) (parle en anglais ) : 
Comme les autres intervenants, je condamne 
fennement l’attentat commis a Abuja aujourd’hui. Une 
des victimes est un administrateur auxiliaire norvegien. 
Nos pensees accompagnent l’ONU, le peuple du 
Nigeria, les victimes et leurs families. 

J’ai l’honneur de prendre la parole au nom des 
pays nordiques : le Danemark, la Finlande, l’lslande, la 
Norvege et la Suede. 

Le maintien de la paix des Nations Unies joue un 
role crucial dans la protection des pays en proie a des 
conflits armes. Les pays nordiques appuient depuis 
longtemps cette entreprise clef des Nations Unies. Nos 
cinq pays participent a neuf des missions de maintien 
de la paix actuelles des Nations Unies. Trois d’entre 
elles sont dirigees par des representants des pays 
nordiques, dont deux sont des femmes. Ce n’est pas un 
hasard. Nous sommes persuades que nous avons besoin 
d’avoir plus de femmes a des postes eleves des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies et 
que nous devons continuer a lutter en faveur de 
l’integration adequate de la perspective hommes- 
femmes dans toutes les activites. 

Nous nous rejouissons de cette occasion qui nous 
est donnee d’examiner la question du maintien de la 
paix au Conseil de securite. Notre declaration portera 
essentiellement sur les questions suivantes : protection, 
capacites et partenariats. 

Le role principal de l’ONU en matiere de 
protection des civils doit etre d’aider les 
gouvernements hotes a s’acquitter de leurs 
responsabilites vitales en la matiere. A cet egard, le 
renforcement de la bonne gouvemance, la securite et la 
reforme du secteur de la justice, et la participation des 
femmes sont des questions clefs. En meme temps, 
l’ONU doit se preparer et etre capable de foumir une 
assistance energique si necessaire. La mise en oeuvre 
effective de tous les aspects des mandats de protection 
exige des capacites, une formation, une planification et 
une strategic adequates. 

Les pays nordiques partagent totalement l’accent 
mis par l’lnde sur la necessity d’etablir un meilleur 
alignement entre les mandats et les capacites. Les 
ecarts entre les objectifs declares et les capacites 
disponibles peuvent nuire a la credibility de l’ONU. 

Pour repondre aux futures demandes, l’ONU doit 
appliquer une approche plus globale et axee sur les 
capacites. Les pays nordiques appuient l’initiative 


Horizons nouveaux, fondation solide d’une 
amelioration de la capacite de l’ONU a s’acquitter de 
tous les aspects des mandats. Les efforts continus du 
Departement des operations de maintien de la paix et 
du Departement de l’appui aux missions pour faire 
passer l’accent des chiffres aux competences et aux 
capacites sont extremement louables. Dans le meme 
ordre d’idees, l’ONU doit faire une utilisation plus 
efficace des ressources disponibles tant au niveau 
interne que sur le plan international, en particular du 
Sud. C’est pourquoi nous nous felicitons des 
recommandations figurant dans 1’etude des moyens 
civils (S/2011/85). 

Les moyens civils, dont l’etat de droit et le 
deployment de specialistes de la problematique 
hommes-femmes, jouent un role central dans la 
transition du conflit a la paix et au developpement. 
Ensemble, nous devons faire fond sur la dynamique 
engendree par cette etude, et continuer a ceuvrer a la 
mise en oeuvre des recommandations. Les pays 
nordiques sont prets a partager leurs competences en 
vue de developper les moyens civils dans les domaines 
du maintien et de la consolidation de la paix. 

Nous devons egalement continuer a renforcer la 
capacite de l’ONU d’etre unie dans l’action. Nous ne 
pouvons pas considerer le maintien de la paix 
separement de la consolidation de la paix et du 
developpement a plus long terme. Une ONU plus 
integree et plus coherente est une ONU plus efficace. A 
cette fin, l’Organisation doit pouvoir etablir des 
priorites et penser de maniere strategique de maniere 
intersectorielle et interdepartementale. 

Le partenariat est un mot clef. Nous 
reconnaissons l’importance d’une meilleure relation 
entre les pays foumisseurs de contingents et d’effectifs 
de police et les organes de l’ONU. Le Secretariat et le 
Conseil de securite beneficieront d’une cooperation 
plus etroite dans la formulation de nouveaux mandats 
et l’ajustement des mandats existants. 

Des relations etroites entre l’ONU et les 
gouvernements hotes seront egalement benefiques pour 
toutes les parties concernees et prepareront la voie a 
une transition rapide. L’appropriation nationale est 
indispensable au succes des taches tres sensibles de 
consolidation de la paix qui sont souvent incluses dans 
les mandats de maintien de la paix. Ceci est 
particulierement vrai pour la reforme du secteur de la 
securite. 
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Un autre aspect clef du partenariat est une 
cooperation accrue entre l’ONU et les organisations 
regionales. La coordination et la cooperation sont des 
moyens importants de veiller a ce que le role renforce 
des organisations regionales dans le maintien de la paix 
contribue a l’utilisation efficace des rares ressources. 
Ceci est on ne peut plus vrai pour l’Afrique, ou 
l’Union africaine assume un lourd fardeau aux cotes de 
l’ONU. 

Les pays nordiques sont engages dans un 
programme de renforcement des capacites de concert 
avec le mecanisme de coordination de la Force en 
attente de l’Afrique de l’Est. Nous nous rejouissons 
des progres realises par nos partenaires de l’Afrique de 
l’Est. La semaine demiere, la Force en attente a signe 
un memorandum d’accord avec la Commission de 
l’Union africaine en vue de renforcer les capacites de 
la Mission de l’Union africaine en Somalie. Ce 
memorandum est un jalon historique dans 
l’operationnalisation de la Force africaine en attente, 
qui foumira le cadre du premier deployment jamais 
effectue par une force africaine regionale en attente. 

Je voudrais terminer en exprimant les 
remerciements des pays nordiques a 1’initiative prise 
par l’Inde d’organiser le present debat. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Hongrie. 

M. Zimonyi (Hongrie) (parle en anglais ) : Au 
nom de la Hongrie, je tiens d’emblee a m’associer dans 
les termes les plus vifs a la condamnation unanime 
aujourd’hui, par les orateurs qui m’ont precede, de 
l’attaque perpetree contre le batiment des Nations 
Unies a Abuja. Je voudrais faire part de toute notre 
sympathie aux victimes et a leurs families, ainsi qu’aux 
Nations Unies. 

La Hongrie remercie l’Inde, l’un des premiers 
pays foumisseurs de contingents, d’avoir pris 
l’initiative de reunir le present debat public sur les 
operations de maintien de la paix des Nations Unies. 

La Hongrie s’associe pleinement a la declaration 
faite precedemment au nom de l’Union europeenne. 

Le monde a beaucoup change depuis le premier 
deployment de Casques bleus, a la fin des annees 1940. 
Nous considerons qu’il est important et urgent de 
poursuivre l’examen des activites de maintien de la 
paix par les Nations Unies afin de les adapter aux defis 
que presente le XXI e siecle. A cet egard, la Hongrie 
appuie toutes les propositions de reforme qui 


permettront aux operations de maintien de la paix de 
repondre promptement et efficacement aux conflits 
violents afin de proteger les populations civiles et de 
mettre en place les conditions necessaires a une paix 
durable. 

La question des capacites et des ressources se 
trouve au cceur du debat que suscite la reforme du 
maintien de la paix. II est essentiel de renforcer les 
capacites militaires et policieres pour permettre a des 
operations de maintien de la paix complexes de 
s’acquitter efficacement de leur mandat. S’agissant de 
1’amelioration des capacites, la Hongrie attache la plus 
haute importance a la formation du personnel de 
maintien de la paix. Le Centre de formation des forces 
de defense hongroises, situe a Szolnok, en Hongrie, 
possede une longue tradition et un savoir-faire unique 
dans la formation de personnel de maintien de la paix 
venant des quatre coins du monde. Notre pays a pour 
objectif de contribuer a 1’amelioration des capacites de 
maintien de la paix de l’Organisation en preparant les 
agents du maintien de la paix hongrois autant 
qu’intemationaux a leurs affectations futures. 

La crise economique mondiale qui sevit 
actuellement a renforce l’attention portee au 
financement des operations de maintien de la paix. 
Dans un tel contexte, de nombreux Etats Membres de 
l’Organisation, dont la Hongrie, ont insiste sur la 
necessite d’utiliser plus efficacement le budget de 
maintien de la paix des Nations Unies. En tant que 
pays foumisseur de contingents, nous comprenons 
egalement le fardeau supplementaire que nombre de 
pays foumisseurs de contingents et de personnel de 
police supportent dans ce climat economique difficile. 
II est de plus en plus complique pour chacun d’entre 
nous de trouver les ressources requises pour envoyer 
de nouvelles troupes, proposer un conseil technique 
supplementaire, et affecter davantage de fonds aux 
activites de maintien de la paix. Neanmoins, il est 
imperatif de foumir les ressources necessaires pour 
mettre en oeuvre efficacement les mandats complexes 
des operations de maintien de la paix actuelles. De ce 
fait, il convient de trouver de nouvelles solutions pour 
relever ces nouveaux defis. 

Premierement, la diplomatic preventive et la 
prevention des conflits doivent jouer un role plus 
important dans les activites des Nations Unies. Le 
maintien de la paix constitue une composante de la 
solution politique, et non une solution de 
remplacement. Nous devons individualiser nos 
processus et disposer d’une strategic de sortie bien 
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definie pour chaque mission de maintien de la paix, 
afm d’eviter que ne se prolongent des operations 
denudes de perspectives claires. 

Deuxiemement, la cooperation avec les 
organisations regionales doit etre amelioree dans toutes 
les regions du monde. II existe de bons exemples et des 
meilleures pratiques dont nous pouvons nous inspirer 
et qui doivent etre plus largement exploites. Dans 
l’objectif d’une efficacite accrue, l’accent doit etre 
place sur le renforcement des capacites et savoir-faire 
locaux. L’Afrique, ou se concentre la plus grande partie 
des forces des Nations Unies, constitue en l’espece un 
cas d’ecole. 

Avant toute chose, nous devons preserver et 
encore ameliorer le partenariat mondial pour le 
maintien de la paix. Les pays foumisseurs de 
contingents et de personnel de police jouent un role 
essentiel dans ce partenariat et offrent une experience 
de premiere main indispensable au travail du Conseil 
de securite. Nous devons encore consolider cette 
cooperation en nous appuyant davantage sur la 
participation des pays foumisseurs de contingents et de 
personnel de police, ainsi que des pays hotes, 
notamment au cours de discussions informelles avec 
les membres du Conseil. Nous encourageons le Conseil 
a continuer de developper cette cooperation dans le 
cadre de la reforme de ses methodes de travail. 

La Hongrie reaffirme son ferme appui et sa plus 
haute estime envers les missions de maintien de la paix 
des Nations Unies. Nous tenons ici a exprimer notre 
gratitude aux agents du maintien de la paix qui servent 
ou ont servi dans les missions des Nations Unies, et a 
exprimer notre plus profond respect pour ceux qui ont 
peri au service de la cause de la paix et de la securite 
intemationales. 

Le President {parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Croatie. 

M. Mikec (Croatie) {parle en anglais) : Pour 
commencer, je voudrais, au nom du Gouvemement 
croate, exprimer notre condamnation la plus ferme de 
l’attentat terroriste commis contre les locaux des 
Nations Unies a Abuja, et faire part de nos plus 
sinceres condoleances aux families des victimes, au 
peuple et au Gouvemement nigerians, et a 
l’Organisation dans son ensemble. 

Je voudrais vous remercier, Monsieur le President, 
ainsi que votre equipe, d’avoir dirige avec succes le 
travail du Conseil ce mois, et notamment d’avoir reuni 


cet important debat. Ma delegation s’aligne sur la 
declaration de l’Union europeenne. Cela etant, 
permettez-moi de prendre part a ce debat opportun en 
ajoutant quelques observations a titre national. 

A l’instar du paysage international, les concepts 
de maintien et de consolidation de la paix evoluent 
sans cesse, et le role des Nations Unies dans le 
maintien de la paix multidimensionnel gagne 
constamment en complexity et en profondeur, a mesure 
que l’Organisation s’efforce de s’attaquer aux racines 
sous-jacentes, et non plus aux seuls symptomes. 

Au fil des annees, la Croatie a accumule une 
experience et des connaissances etendues et precieuses 
dans les efforts de maintien et de consolidation de la 
paix des Nations Unies, puisque notre role a evolue 
alors que, de pays hote d’une mission de maintien de la 
paix, nous devenions un pays contribuant a nombre de 
missions de maintien de la paix. A cet egard, la Croatie 
s’efforce resolument de partager son experience afin 
d’aider d’autres pays a surmonter leurs propres 
difficultes. Je voudrais souligner certaines questions 
qui nous semblent requerir une attention accrue. 

Le concept de maintien de la paix ne saurait etre 
aborde sans mentionner deux documents : le rapport 
Brahimi (S/2000/809) et l’initiative Horizons 
Nouveaux. La Croatie appuie les directives defmies 
dans ces deux documents, notamment la conviction 
qu’un conflit ne saurait etre regie par des moyens avant 
tout militaires, mais qu’il nous faut plutot attaquer les 
causes profondes des problemes. Une paix et une 
securite durables ne pourront etre obtenues qu’en 
tenant compte des trois piliers interconnectes et 
fermement ancres que sont la securite, le 
developpement et la protection des droits de l’homme. 

Une paix reelle et durable ne pourra etre 
accomplie que par la reconstruction complete des 
principales institutions d’Etat et de leurs fonctions, 
ainsi que par leur emploi au service de tous les groupes 
sociaux, religieux et ethniques. De ce fait, le maintien 
de la paix doit etre considere comme le debut du 
processus de consolidation de la paix. Cette approche 
multidimensionnelle doit se refleter dans les processus 
de planification des missions. 

Une strategic politique claire et une planification 
de mission integree sont cruciales et doivent inclure 
Elaboration d’un mandat precisement etabli et dote de 
jalons et de visees clairs et objectifs, qui traduisent la 
situation sur le terrain et soient aussi faiblement 
politises que possible, ainsi que d’une strategic de 
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sortie bien definie. Pour minimiser les ecarts 
previsibles tout en renfor?ant l’efficacite globale, nous 
estimons que chaque nouvelle mission doit etre adaptee 
aux conditions concretes et aux realites politiques sur 
le terrain. 

Nous sommes convaincus que la cooperation et la 
coordination entre les principales parties prenantes au 
sein de l’ONU et les pays foumisseurs de contingents 
et de personnels de police doivent etre renforcees. Les 
operations de maintien de la paix doivent etre 
planifiees avec l’appui sans equivoque d’un groupe de 
nations disposees a foumir des contingents pour la 
mission proposee. A cet egard, la Croatie se felicite de 
l’interaction observee avec le Groupe de travail sur les 
operations de maintien de la paix, laquelle permet de 
beneficier d’une vue d’ensemble globale sur la 
situation de chaque operation. 

La Croatie prend acte de l’intention du Conseil de 
continuer a renforcer la coherence entre le 
retablissement, le maintien et la consolidation de la 
paix dans son travail, intention a laquelle nous 
apportons notre appui, et nous nous felicitons 
particulierement de la transformation, par le Conseil, 
de certaines missions de maintien de la paix en 
missions integrees de consolidation de la paix. Cette 
pratique s’accorde avec les mandats et activites 
d’autres parties prenantes chargees du maintien de la 
paix, notamment de la Commission de consolidation de 
la paix, et ouvre la voie a une poursuite de la 
cooperation fructueuse avec elles. Dans ce contexte, je 
voudrais ici formuler le vceu que la connaissance et 
l’experience pertinentes de la Commission de 
consolidation de la paix, s’agissant de questions 
specifiques concemant des pays qui figurent a l’ordre 
du jour du Conseil de securite et de la Commission de 
consolidation de la paix, soient prises en compte dans 
les deliberations du Conseil. 

La mise en oeuvre des mandats de protection des 
civils reste l’une des taches les plus complexes 
operationnellement pour le maintien de la paix des 
Nations Unies. Les contingents, personnel de police et 
personnel civil des Nations Unies sur le terrain 
continuent d’elaborer des approches novatrices pour la 
protection des civils. A cet egard, la Croatie appuie 
vigoureusement la mise en oeuvre d’un cadre 
strategique visant a orienter la redaction de strategies 
completes de protection des civils, en particular une 
serie de modeles de formation a la protection des civils 
destines aux personnels militaire, policier et civil. La 
Republique de Croatie elle-meme renforce ses 


capacites militaires et civiles centrees sur la formation, 
l’education et l’encadrement des forces nationales des 
pays affectes par un conflit. Ces capacites, 
convenablement adaptees aux missions concretes, 
contribuent a la securite et a la stability, notamment en 
apportant une assistance dans le processus de creation 
de forces et d’autorites nationales autonomes. 

Dans la conduite des activites de maintien et de 
consolidation de la paix, deux aspects supplementaires 
- la cooperation entre les organismes intemationaux et 
les organisations regionales et sous-regionales, et le 
role des femmes dans la prevention et la resolution des 
conflits - doivent etre pris en compte atm de 
consolider les resultats d’ensemble. La Croatie estime 
que ces deux aspects doivent etre encourages autant 
que possible. 

Enfin, je voudrais exprimer l’appui de la Croatie 
au Rapport du Comite special des operations de 
maintien de la paix (A/65/19). Bien qu’il reste encore 
beaucoup a faire, nous estimons que ce rapport donne 
des informations vitales sur les efforts constants de 
tous les Membres pour mettre en oeuvre le programme 
de reforme des activites de maintien de la paix des 
Nations Unies et modele l’avenir du maintien de la 
paix par les Nations Unies. La Croatie continuera de 
contribuer a cet objectif. 

Pour terminer, nous voulons prendre acte du role 
crucial de tous les hommes et femmes qui servent dans 
les missions de maintien de la paix des Nations Unies 
et, a cet egard, nous condamnons toutes les attaques 
qui visent le personnel de maintien de la paix des 
Nations Unies. Nous tenons a le souligner: nous 
sommes persuades qu’il est capital de preserver la 
securite de tout le personnel des Nations Unies. 

Le President : Je donne la parole au representant 
du Nepal. 

M. Acharya (Nepal) : Pour commencer, je 
voudrais, comme d’autres orateurs avant moi, 
condamner l’attentat commis contre les bureaux des 
Nations Unies a Abuja, Nigeria, ce matin. Nous 
exprimons nos sinceres condoleances et notre 
sympathie aux families de tous ceux qui ont ete tues 
dans cette attaque odieuse. 

Je voudrais, Monsieur le President, vous 
remercier au nom de ma delegation pour avoir organise 
ce debat public du Conseil sur le theme « Maintien de 
la paix : dresser le bilan et preparer l’avenir », et pour 
avoir prepare un document de reflexion tres complet et 
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d’excellente facture sur le sujet (S/2011/496, annexe). 
II s’agit d’un debat tres opportun et important. Je 
voudrais egalement remercier le Secretaire general 
pour sa declaration essentielle ce matin. Nous nous 
associons en outre a la declaration faite par le 
representant du Royaume du Maroc au nom du 
Mouvement des pays non alignes. 

Le maintien de la paix, activite phare des Nations 
Unies, est en evolution constante. Les Nations Unies 
doivent de plus en plus repondre a un nombre croissant 
de situations variees, ce qui temoigne a la fois de la 
confiance croissante dont beneficie l’Organisation 
mondiale et des defis multiformes que doit relever la 
communaute intemationale. De la meme maniere, le 
fait que certaines organisations regionales assument un 
role de maintien de la paix et qu’un nombre toujours 
croissant de pays foumisseurs de contingents et de 
personnel de police prennent part aux operations de 
maintien de la paix souligne le caractere indispensable 
des activites de maintien de la paix en tant 
qu’instrument legitime de l’Organisation mondiale aux 
fins de maintenir la paix et la securite intemationales. 

Dans le continuum espace-temps, les activites de 
maintien de la paix sont allees bien au-dela de leurs 
modes operatoires traditionnels. Proteger la paix et 
assurer la securite, foumir des garanties de securite, y 
compris s’agissant de la protection des civils, et 
apporter un appui politique et a la consolidation de la 
paix pour aider la transition des pays vers la paix : 
voila les taches principales assignees aux missions de 
maintien de la paix aujourd’hui. Elies represented un 
ensemble heterogene de mandats anciens et recents. 
Dans leur incarnation actuelle, les personnels du 
maintien de la paix font office de consolidateurs 
precoces de la paix. Ils entreprennent nombre de taches 
relevant de la consolidation de la paix et de 
l’edification de la nation, notamment en creant les 
conditions requises pour surveiller le bon deroulement 
des elections, en construisant les institutions de 
gouvemance necessaires, en mettant en place l’etat de 
droit, en appuyant le desarmement, la demobilisation et 
la reintegration et la reforme du secteur de la securite, 
et en posant les bases d’une croissance economique et 
d’un developpement soutenus. 

La croissance spectaculaire des operations de 
maintien de la paix s’accompagne done de nouveaux 
mandats complexes et multidimensionnels, 
d’environnements operationnels divers, difficiles et 
souvent hostiles, et d’une interaction croissante entre 
un certain nombre d’acteurs. II est deplorable que la 


croissance du budget de l’Organisation des Nations 
Unies ne soit pas proportionnelle a celle du nombre des 
operations de maintien de la paix et a l’ampleur de son 
mandat. Cette tendance a egalement porte au premier 
plan les questions fondamentales de la souverainete et 
de l’assentiment de l’Etat beneficiaire, du renforcement 
des capacites nationales, et du droit a la protection, 
ainsi que de multiples autres questions connexes. 

Tout cela indique que les activites de maintien de 
la paix evoluent desormais dans un territoire nouveau 
et plus etendu. Si nous estimons que, globalement, les 
activites de maintien de la paix ont, dans une large 
mesure, porte fruit, nous devons neanmoins les 
ameliorer, car elles sont devenues un instrument 
polyvalent des Nations Unies. Nous devons combler 
les lacunes de notre strategic, de notre financement et 
de nos capacites, non seulement pour garantir une paix 
et une securite immediates, mais aussi pour appuyer le 
redressement economique, social et politique afin de 
promouvoir une paix et une securite a long terme dans 
les pays concemes. Apres tout, il faut examiner d’un 
ceil critique les causes fondamentales des conflits si 
nous voulons reussir sur le terrain. En outre, a elle 
seule, sans les ressources et les capacites 
correspondantes dans les domaines connexes, la 
strategic n’est jamais parvenue a ses fins, ou que ce 
soit. Et les activites de maintien de la paix des Nations 
Unies ne sauraient faire exception a cette regie. 

Cela ne fait aucun doute : il faut accroitre leur 
rentabilite, leur souplesse et leur efficacite 
operationnelle. Nous sommes en accord avec l’opinion 
exprimee dans le document de reflexion dont nous 
sommes saisis, a savoir que les operations de maintien 
de la paix des Nations Unies ne sont pas uniquement 
l’expression de la legitimite intemationale, mais 
egalement l’outil le plus rentable au moyen duquel 
consolider la paix et la securite intemationale. Nous 
formons le vceu que la mise en oeuvre de la Strategic 
globale d’appui aux missions et d’une approche axee 
sur les capacites renforce les activites de maintien de la 
paix des Nations Unies dans les jours a venir. 

Puisqu’il n’existe pas de solution de rechange au 
maintien de la paix, cette activite doit rester un 
partenariat et une responsabilite partagee entre 
l’Assemblee generale, le Conseil de securite, les pays 
foumisseurs de contingents et de personnel de police, 
les partenaires regionaux, le pays beneficiaire et le 
Secretariat. De la phase initiale de conception du 
mandat a la demiere etape de retrait et de sortie, une 
comprehension et un partenariat renforces parmi toutes 
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les parties prenantes sont necessaires pour assurer le 
succes de toute operation de maintien de la paix. En 
outre, doctrine et concept doivent etre simplifies et 
definis en termes d’activites operationnelles, et doivent 
etre compris par toutes les parties prenantes. 

Sur la base des experiences que nous avons 
acquises au fil de L evolution des activites de maintien 
de la paix, et nous toumant vers les difficultes a venir, 
ma delegation voudrait souligner les elements clefs 
suivants. 

Premierement, le Conseil de securite doit etre 
guide par une volonte commune et mobiliser 
l’integralite de son capital politique, fonde sur le 
merite et les principes, afin de veiller a ce qu’un cadre 
strategique coherent soit mis en place pour atteindre les 
objectifs vises, qui doivent etre enonces explicitement. 

Deuxiemement, les activites de maintien de la 
paix doivent etre guidees par une strategic integree a 
trois volets. Elies doivent stabiliser la situation en 
matiere de securite, appuyer les processus politiques 
nationaux et assurer la regeneration economique. Ces 
trois piliers doivent etre consolides de maniere globale 
et ce, des le tout debut. De ce fait, il est necessaire de 
renforcer la coherence et la coordination dans la prise 
en charge de ces defis et conflits. 

Troisiemement, il convient de definir, pour la 
consultation avec les pays foumisseurs de contingents 
et de personnel de police a propos du processus 
d’etablissement de mandat, un cadre qui soit 
constructif, institutionnalise et structure quant au 
contenu et au calendrier. La participation exhaustive et 
constante des pays foumisseurs de contingents et de 
personnel de police a toutes les etapes des activites de 
maintien de la paix des Nations Unies est essentielle 
pour assurer l’efficacite des operations et leur succes 
sur le terrain. 

Quatriemement, un apport solide de ressources 
necessaires et des modalites efficaces d’implication des 
pays apportant leur aide est cruciale pour accelerer le 
deployment et rendre les missions operationnelles. 
Ainsi, l’appui sur le terrain doit etre renforce pour 
surmonter les risques croissants auxquels sont 
confrontes les personnels du maintien de la paix, 
contrer la nature changeante de la securite et faire face 
a des attentes croissantes. 

Cinquiemement, des capacites civiles dans divers 
domaines sont de plus en plus exigees dans le cadre de 
la nouvelle generation des operations de maintien de la 


paix. Nous devons renforcer la capacite des Nations 
Unies a repondre a ces exigences par une approche 
sans exclusive, partagee par tous. Le recours adapte et 
efficace aux capacites civiles, associees a un 
contingent militaire, aura un impact salutaire sur 
l’edification des institutions necessaires et sur le 
renforcement des capacites nationales dans les pays 
touches par un conflit, ce qui donnera un ancrage a la 
paix et la rendra durable. 

Enfin, la securite des personnels de maintien de 
la paix doit recevoir la priorite qui lui est due. Il est 
tout aussi important que le moral et la dignite des 
personnels de maintien de la paix soient soutenus en 
permanence, par des structures d’incitation adaptees, y 
compris des salaires et des installations congues en 
fonction des realties sur le terrain. 

Mon pays attache une grande importance aux 
activites de maintien de la paix des Nations Unies, 
conformement a ses objectifs de politique etrangere. Le 
Nepal est associe de longue date et en permanence aux 
activites de maintien de la paix des Nations. Sans 
interruption depuis 1958, le Nepal foumit des 
personnels de maintien de la paix pour le maintien de 
la paix et de la securite intemationales sous l’egide des 
Nations Unies, ce qui represente un chiffre total de 
plus de 80 000 agents deployes dans 40 missions de 
maintien de la paix a travers le monde. Le personnel 
nepalais de maintien de la paix a servi dans le cadre de 
missions parmi les plus difficiles, en faisant preuve 
d’un engagement et d’un professionnalisme absolus. A 
ce jour, quelque 62 agents nepalais du maintien de la 
paix ont sacrifie leur vie en s’acquittant de leur mission. 

Pour terminer, ma delegation reaffirme son 
profond attachement aux activites de maintien de la 
paix des Nations Unies et assure le Conseil de sa 
participation constante aux missions de maintien de la 
paix, afin de garantir un avenir sur, stable et prospere 
pour tous. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole a la representante de la Serbie. 

M me Cubrilo (Serbie) {parle en anglais ) : Le 
Representant permanent de la Serbie n’ayant 
malheureusement pas pu se joindre a nous ce soir, je 
ferai la declaration suivante. 

Mon pays condamne dans les termes les plus forts 
le terrible attentat perpetre a Abuja et presente toutes 
ses condoleances aux families des victimes, au peuple 


34 


11-48210 



S/PV.6603 (Resumption 1) 


et au Gouvemement nigerians, et a toute la 
communaute des Nations Unies. 

La Republique de Serbie se felicite de 
l’organisation du present debat public au Conseil de 
securite sur le theme des operations de maintien de la 
paix des Nations Unies, car nous estimons que le 
Conseil ne peut que beneficier d’un tel debat. Nous 
remercions la delegation indienne d’avoir prepare le 
document de reflexion (S/2011/496, annexe) qui aidera 
certainement a orienter la discussion d’aujourd’hui sur 
ce theme. 

La Serbie s’est alignee sur la declaration de 
l’Union europeenne mais je voudrais par ailleurs faire 
quelques observations. 

La Serbie attache une grande importance au role 
que joue l’ONU dans la promotion et le maintien de la 
paix et de la securite intemationales et, en tant que 
membre responsable de la communaute intemationale, 
elle est determinee a jouer un role actif dans les 
activites de maintien de la paix des Nations Unies, 
faisant ainsi la preuve de son attachement aux buts de 
l’Organisation. 

Les operations de maintien de la paix comptent 
parmi les aspects les plus importants de la capacite des 
Nations Unies a preserver la paix et la securite 
intemationales, et constituent un outil singulier et 
precieux permettant d’aider les pays a faire la 
transition d’une situation de conflit a une paix durable, 
et ce, de maniere efficace et perenne. Outre l’appui 
politique necessaire, l’adequation effective des 
ressources humaines, financieres et logistiques avec 
des besoins prioritaires est essentielle pour veiller a ce 
qu’il n’y ait pas d’ecart entre les objectifs identifies et 
les realisations concretes sur le terrain. 

Tandis que les operations de maintien de la paix 
des Nations Unies continuent de se muer en efforts 
multidimensionnels concjus pour creer un 
environnement stable et sur, propice a des processus de 
paix sans heurts, il convient toutefois de veiller a 
optimiser les ressources existantes du systeme des 
Nations Unies. II est tout aussi important de mobiliser 
des capacites supplementaires afin de reduire au 
maximum les lacunes et d’ameliorer les resultats sur le 
terrain, en gardant a l’esprit que le manque de 
ressources essentielles restreint la capacite des 
missions a mettre en oeuvre leur mandat. Relever ces 
defis de maniere complete et adaptee exige une reponse 
energique et coordonnee de tous les Membres de 
l’Organisation des Nations Unies. 


La reussite des activites de maintien de la paix 
etant une responsabilite partagee, la participation, 
l’engagement et le devouement constants de tous les 
acteurs impliques sont necessaires si l’on veut 
ameliorer la capacite des activites de maintien de la 
paix United Nations a produire des resultats concrets 
sur le terrain, dans des situations tant complexes que 
fragiles. II convient pour ce faire de definir une 
strategic plus large et complete qui developpe les 
synergies entre les efforts de maintien et de 
consolidation de la paix pour aborder globalement les 
questions interconnectees de la securite et du 
developpement, lesquelles constituent le moyen clef 
d’eviter la resurgence d’un conflit. Si l’on veut que ces 
efforts portent leurs fruits, tous les acteurs impliques 
doivent apporter leur contribution dans le cadre d’un 
partenariat renforce pour le maintien de la paix entre le 
Conseil de securite, l’Assemblee generale, le pays 
beneficiaire et les pays foumisseurs de contingents et 
de personnel de police. 

Compte tenu de contextes operationnels de plus 
en plus difficiles, autant que de la multiplicite et de la 
complexity des exigences et des defis a relever, un 
dialogue et une coordination permanents sont 
necessaires entre toutes les parties prenantes, tout au 
long du cycle de vie d’une mission. La participation 
active des pays foumisseurs de contingents et de 
personnel de police a toutes les etapes des operations 
de maintien de la paix des Nations Unies a permis 
d’apporter une contribution essentielle a leur 
fonctionnement fluide et a la bonne execution de leurs 
taches toujours plus diverses. Les dizaines de milliers 
d’hommes et de femmes qui servent dans le monde 
entier sous l’egide des Nations Unies font des pays 
foumisseurs de contingents et de personnel de police 
une source essentielle d’informations credibles et utiles 
s’agissant de 1’evolution sur le terrain et des defis 
operationnels. 

A cet egard, le savoir-faire de ces pays doit etre 
integre en amont dans les processus de planification et 
d’elaboration des politiques, notamment avant que le 
Conseil de securite n’ait pris sa decision concemant le 
renouvellement ou l’ajustement, le cas echeant, des 
mandats des missions. L’experience sur le terrain des 
pays foumisseurs de contingents et de personnel de 
police est egalement pertinente s’agissant du processus 
de reconfiguration des missions, de la constitution des 
capacites requises et de l’elaboration ou de la 
modification des regies d’engagement et de 
comportement specifiques a chaque mission, des 
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concepts operationnels et des structures de 
commandement et de controle. 

La Republique de Serbie considere que les 
consultations entre le Conseil de securite, le Secretariat 
et les pays foumisseurs de contingents et de personnel 
de police peuvent jouer un role indispensable dans 
1’evaluation de la mise en oeuvre des mandats des 
operations de maintien de la paix des Nations Unies et 
des possibilites d’amelioration des modalites de leur 
gestion et de leur controle. Les reunions du Conseil de 
securite avec les pays foumisseurs de contingents et de 
personnel de police, ainsi que la pratique en cours qui 
consiste a les inviter periodiquement aux reunions du 
Groupe de travail sur les operations de maintien de la 
paix doivent etre encouragees. Ces pratiques sont des 
mecanismes importants pour assurer la plus grande 
participation de ces pays a un dialogue ouvert et sans 
exclusive avec les membres du Conseil de securite sur 
les questions liees au maintien de la paix. 

Cela etant, des ameliorations sont encore 
possibles a cet egard. En particulier, il serait benefique 
que les pays foumisseurs de contingents et de 
personnel de police soient informes a l’avance de ces 
reunions et de leur ordre du jour, afin qu’ils disposent 
d’un delai suffisant pour s’y preparer et coordonner 
avec leur capitale et leurs contingents nationaux 
respectifs sur le terrain. Cela leur permettrait 
d’optimiser leurs contributions aux debats et 
d’ameliorer la qualite globale de leurs interactions avec 
les membres du Conseil de securite. 

Ces reunions revetent une importance particuliere 
dans le cas des nouvelles operations de maintien de la 
paix. II conviendrait de les organiser en amont, afin 
d’integrer les opinions des pays foumisseurs de 
contingents et de personnel de police dans les 
processus de planification. Cela permettrait egalement 
au Conseil de securite de disposer d’informations 
claires sur les ressources disponibles que ces pays 
peuvent affecter aux missions specifiques afin d’eviter 
a l’avenir de graves lacunes en termes de capacites, 
lesquelles pourraient menacer la mise en oeuvre du 
mandat des missions. 

Pour terminer, je voudrais rendre hommage a tous 
les personnels du maintien de la paix des Nations 
Unies qui risquent leur vie pour servir la noble cause 
de la paix. Je voudrais egalement rappeler que mon 
pays est pret a collaborer constructivement et a nouer 
une cooperation etroite avec les autres Membres de 
l’Organisation des Nations Unies afin de promouvoir 


les objectifs des activites de maintien de la paix des 
Nations Unies. Cela etant pose, nous nous tenons prets 
a renforcer sensiblement notre participation aux 
missions des Nations Unies a l’avenir. 

Le President (parle en anglais ): Je donne la 
parole au representant de l’Ukraine. 

M. Tsymbaliuk (Ukraine) {parle en anglais) : 
Pour commencer, l’Ukraine voudrait, comme d’autres 
orateurs, condamner l’attentat ignoble qui a frappe les 
Nations Unies a Abuja. Nous exprimons toutes nos 
condoleances aux families des victimes, au 
Gouvemement nigerian, ainsi qu’a la famille des 
Nations Unies. 

Je voudrais vous remercier, Monsieur le President, 
d’avoir organise le present debat important. Le choix 
du theme aborde aujourd’hui est tout naturel pour 
l’Inde, qui compte parmi les principaux pays 
foumisseurs de contingents. Je voudrais m’associer aux 
orateurs precedents pour feliciter a mon tour la 
contribution extraordinaire de votre pays dans ce 
domaine. Nous sommes egalement reconnaissants au 
Secretaire general de nous avoir fait part de ses 
perspectives sur le sujet d’aujourd’hui. 

Si l’Ukraine s’aligne sur la declaration faite par 
l’observateur de l’Union europeenne, il me semble 
pertinent de faire quelques breves observations a titre 
national. 

Je voudrais tout d’abord remercier l’ancien 
Secretaire general adjoint, M. Alain Le Roy, pour sa 
direction louable du Departement des operations de 
maintien de la paix pendant des annees 
particulierement agitees pour les activites de maintien 
de la paix des Nations Unies. Comme il l’a fait 
remarquer a juste titre, 

« la demande des operations de maintien de la 
paix dirigees par les Nations Unies persistera, si 
tant est qu’elle n’augmente pas, pendant les cinq 
prochaines annees, a mesure que [...] de 
nouvelles crises et de nouveaux conflits emergent 
[...] Nous ne reduisons pas le nombre de Casques 
bleus sur le terrain, alors qu’il y a un an, nous 
etions nombreux a penser que le maintien de la 
paix des Nations Unies etait entre dans une 
periode de consolidation. » 

Les evenements recents - la creation de deux 
nouvelles operations de maintien de la paix des 
Nations Unies et l’ebauche d’une presence des Nations 
Unies en Libye - prouvent que cette conclusion est tout 


36 


11-48210 




S/PV.6603 (Resumption 1) 


a fait pertinente. C’est pourquoi nous estimons qu’il est 
encore plus urgent de s’attaquer aux problemes les plus 
pressants rencontres par les operations actuelles de 
maintien de la paix, problemes mis en evidence par la 
hausse historique, en 2010, du nombre de deployments 
de personnels en uniforme. 

Je voudrais brievement mentionner les trois 
domaines dans lesquels l’Ukraine estime que notre 
attention est la plus necessaire. 

Ma delegation demeure extremement inquiete 
devant 1’inadequation entre les ressources allouees a 
des moyens indispensables et les mandats ambitieux 
des operations de maintien de la paix des Nations 
Unies. Le cas typique des helicopteres de transport 
militaires, dont la penurie compromet l’efficacite de 
certaines des operations les plus complexes et les plus 
ambitieuses des Nations Unies, illustre parfaitement ce 
fosse qui existe. Ce fut aussi l’un des messages a etre 
clairement ressorti de la demiere seance en date entre 
le Conseil de securite et les commandants de Force 
(voir S/PV.6592). 

Nos soldats de la paix doivent disposer de tous 
les moyens dont ils ont besoin pour faire face a des 
situations et a des taches de plus en plus complexes, en 
particulier lorsqu’ils sont deployes sur de vastes 
theatres d’operations. Nous souscrivons done 
pleinement a l’appel lance par l’Union europeenne 
pour que des solutions pragmatiques soient trouvees 
rapidement et nous attendons avec interet de pouvoir 
examiner les propositions que le Secretaire general fera 
prochainement a ce sujet. L’Ukraine estime que ces 
propositions devraient se fonder sur les 
recommandations pertinentes des deux demieres 
sessions du Comite special des operations de maintien 
de la paix, notamment pour ce qui est de changer les 
modes de remboursement et de gestion des helicopteres 
militaires. 

Beaucoup a ete dit sur le fait que les activites de 
maintien de la paix des Nations Unies sont un 
partenariat global entre le Conseil de securite, les pays 
foumissant des effectifs militaires ou de police et le 
Secretariat. Nous sommes entierement d’accord. Pour 
que cette cooperation triangulaire fonctionne au mieux, 
il faut au prealable qu’il y ait une comprehension 
mutuelle entre chacun de ses acteurs. 

La plus sure maniere d’obtenir une telle 
comprehension est de donner aux pays foumisseurs de 
contingents davantage voix au chapitre dans le 
processus de prise de decisions a toutes les etapes des 


operations de maintien de la paix, de la planification 
jusqu’a la liquidation. A aucun moment, les pays qui 
foumissent des contingents ne doivent etre places 
devant un fait accompli, se retrouvant informes des 
decisions qui touchent directement leurs effectifs ou 
leur materiel le jour de l’adoption de la resolution au 
Conseil de securite. 

Un element central de toute operation de maintien 
de la paix doit etre de garantir le niveau de surete et de 
securite adequat du personnel des Nations Unies. Nous 
sommes profondement inquiets face aux menaces 
croissantes qui pesent sur les Casques bleus. Je 
voudrais saisir cette occasion pour exprimer mes plus 
sinceres condoleances suite au deces ce mois-ci de 
quatre Casques bleus deployes au sein de la Force 
interimaire de securite des Nations Unies pour Abyei. 
Les auteurs de ces actes odieux ne doivent pas 
demeurer impunis et les pays foumisseurs de 
contingents concemes devraient tout naturellement se 
voir offrir le droit et les moyens juridiques de 
participer a l’enquete sur les crimes attentant a la vie et 
a la sante de leurs soldats de la paix. 

Comptant parmi les Etats a l’origine de la 
Convention sur la securite du personnel des Nations 
Unies et du personnel associe, l’Ukraine attend avec 
interet le rapport complet que le Secretariat doit 
publier sur toutes les procedures d’instruction et de 
poursuite des infractions commises contre des soldats 
de la paix sur le terrain. 

L’Annee 2012 marquera le vingtieme 
anniversaire de la contribution ukrainienne aux 
operations de maintien de la paix des Nations Unies. 
Durant cette periode, mon pays a participe activement, 
au moyen d’effectifs militaires ou de police, a plus de 
20 missions placees sous les auspices des Nations 
Unies. S’il existait un ratio du maintien de la paix, le 
resultat pour l’Ukraine serait qu’elle a participe a une 
nouvelle mission chaque annee. Globalement, au jour 
d’aujourd’hui, l’Ukraine a deploye pres de 
40 000 Casques bleus dans les missions de maintien de 
la paix des Nations Unies aux quatre coins de la 
planete. II n’est guere besoin de demontrer plus avant 
notre attachement aux efforts de maintien de la paix 
des Nations Unies, un attachement que nous sommes 
determines a maintenir dans les annees a venir. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant de l’Ethiopie. 

M. Alemu (Ethiopie) {parle en anglais ) : Je 
voudrais tout d’abord m’associer aux orateurs qui 
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m’ont precede pour condamner l’attentat commis a 
Abuja et exprimer mes condoleances et toute ma 
solidarity au Nigeria et au systeme des Nations Unies. 
Le terrorisme est un fleau contre lequel nous devrions 
tous nous unir. Absolument rien ne peut justifier le 
recours a la terreur. 

Je voudrais egalement me joindre ma voix a 
celles des orateurs precedents et vous remercier, 
Monsieur le President, d’avoir organise ce debat public 
sur les operations de maintien de la paix des Nations 
Unies. Nous estimons que le document de reflexion 
(S/2011/496, annexe) concis prepare pour faciliter le 
debat d’aujourd’hui est tres complet et de fait fort utile. 
Nous vous en remercions egalement. Nous nous 
felicitons par ailleurs de la declaration du Secretaire 
general. 

La plupart de ce que je voulais dire a ete evoque 
par le representant du Maroc et par le representant de 
l’Union africaine qui se sont exprimes en notre nom. Je 
ferai neanmoins une ou deux observations 
complementaires concemant les suggestions avancees 
dans le document de reflexion. 

Une question tout a fait fondamentale soulevee 
dans ce document conceme les elements et les 
situations qui remettent en question la legitimite et la 
credibilite des activites de maintien de la paix des 
Nations Unies. Le probleme est decrit comme ayant 
deux facettes : la premiere a trait, semble-t-il, au 
contexte d’ambigui'te juridique dans lequel les soldats 
de la paix sont souvent amenes a prendre des decisions, 
et la deuxieme a trait au manque de ressources qui 
entraine de mauvaises performances. Ces analyses sont 
parfaitement valables. 

Mais il est un autre facteur determinant qui 
menace la legitimite et la credibilite du maintien de la 
paix des Nations Unies et du Conseil de securite, lui- 
meme, et qui est lie au fait que l’on assiste parfois a un 
spectacle ou les missions sont livrees a elles-memes, 
seules pour se defendre, et au final sont humiliees. On 
se souviendra par exemple du sort qui a ete celui de la 
Mission des Nations Unies en Ethiopie et en Erythree. 

Cet episode et d’autres situations similaires 
soulignent combien il est necessaire que les missions 
soient appuyees, pas seulement en paroles mais en 
actes egalement, avec enthousiasme par le Conseil, 
appui qui ne saurait se limiter aux seules ressources. A 
tout cela s’ajoute le fait qu’il est primordial d’eviter les 
situations pouvant raisonnablement donner foi aux 
allegations ou insinuations selon lesquelles le Conseil 


ne serait pas equitable ou impartial. Autrement dit, 
l’organe, a savoir le Conseil de securite, qui autorise 
les missions de maintien de la paix doit 
imperativement preserver son autorite morale. Sinon, 
les missions de maintien de la paix sont condamnees 
des le depart. Si une quelconque des parties a des 
raisons de penser qu’elle n’est pas impartiale, la 
mission n’a aucune chance de reussir. 

Le rapport du Groupe d’etude sur les operations 
de paix des Nations Unies preside par Lakhdar Brahimi 
(S/2000/809) indiquait que ses recommandations 
s’efforgaient d’allier principes et pragmatisme. Il me 
semble que c’est la seule approche viable pour que les 
activites de maintien de la paix des Nations Unies 
soient credibles et efficaces. 

Mais en meme temps, le meilleur moyen de jouir 
de la paix et de la stability, sur notre continent avant 
tout, est de redoubler d’efforts dans les deux autres 
grands domaines d’activites des operations de paix des 
Nations Unies, c’est-a-dire la prevention des conflits et 
le retablissement de la paix, d’une part, et la 
consolidation de la paix, de l’autre. Incontestablement, 
c’est parce qu’on n’accorde pas suffisamment 
d’attention a la prevention des conflits et au 
retablissement de la paix, en particulier, que le 
maintien de la paix est necessaire. Or la prevention 
releve du domaine de l’initiative diplomatique. Comme 
l’affirmait le Groupe d’etude Brahimi, «une telle 
action exige par definition l’adoption d’un profil bas; 
en cas de succes, elle peut meme passer inapergue. » 
(ibid, par. 10) 

Cependant le Groupe aurait pu expliquer 
davantage pourquoi nous avons tous tant de mal a 
mettre a profit toutes les possibilites qu’offre la 
diplomatic preventive. On pourrait longuement 
discourir sur cette question, mais pour resumer il 
suffira de dire que l’un des problemes majeurs tient au 
fait que les signes annonciateurs d’un conflit ne sont 
pas suffisamment pris en consideration et que trop 
souvent, lorsqu’on cesse de tolerer le mal, il est deja 
trop tard. 

Entre parentheses, je tiens a dire que nous 
n’avons pas invente le mal comme concept politique; 
c’est le Groupe Brahimi qui l’a fait. Il ne fait aucun 
doute qu’a ce stade de l’histoire du monde, ou les 
nations observent les futures trajectoires que pourrait 
suivre la disposition du pouvoir et de l’influence, la 
propension a accepter le mal peut eventuellement 


38 


11-48210 



S/PV.6603 (Resumption 1) 


croitre, et non pas diminuer. C’est la un scenario plutot 
effrayant. 

Le President (parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant de la Tunisie. 

M. Jerandi (Tunisie) {parle en arabe) : Je 
voudrais tout d’abord adresser nos sinceres 
condoleances a la famille des Nations Unies, a la 
delegation sceur du Nigeria, et a travers elle, au 
Gouvemement et au peuple nigerians, ainsi qu’aux 
families des victimes suite a l’attaque perpetree 
aujourd’hui contre la Maison des Nations Unies - un 
acte que nous condamnons tous. 

Je tiens egalement a exprimer a la delegation 
indienne nos sinceres felicitations pour son accession a 
la presidence du Conseil de securite pour le mois en 
cours, et pour l’excellent travail qu’elle a accompli 
durant un mois bien occupe par des questions 
importantes et delicates. Je tiens egalement a vous 
feliciter, Monsieur le President, du choix du theme de 
notre debat. Je felicite egalement le Secretaire general, 
M. Ban Ki-moon, de sa participation au debat et de la 
declaration qu’il a faite au Conseil. 

Nous nous associons a la declaration faite par 
notre frere du Royaume du Maroc, au nom du 
Mouvement des pays non alignes, et par l’Observateur 
de 1’Union africaine. 

La Tunisie participe aux operations de maintien 
de la paix depuis 1962. Elle a deploye des centaines de 
soldats en Republique democratique du Congo, a 
envoye des troupes au Cambodge, en Albanie et en 
Somalie, et a detache des observateurs dans les forces 
des Nations Unies en diverses regions du continent 
africain et du monde. A cet egard, je ne peux pas ne 
pas mentionner le regrette Hedi Annabi, l’un des 
meilleurs et plus capables experts de la Tunisie, tue 
dans le seisme qui a frappe Haiti en janvier 2010, dans 
l’exercice de ses fonctions au service des nobles 
principes prones par l’ONU et de sa mission de 
maintenir la paix et de la securite. 

Notre experience se fonde sur les points suivants. 
En ce qui conceme l’examen des operations de 
maintien de la paix, nous soulignons l’importance 
d’une participation effective des Etats Membres de 
reorganisation, en particular des pays foumisseurs de 
contingents, a toute discussion portant sur la creation, 
la mise en oeuvre ou la modification d’une mission. 
Nous pensons que l’Assemblee general e et ses comites 
specialises, en particular le Comite special des 


operations de maintien de la paix, sont les meilleures 
instances pour debattre de toutes ces questions au cours 
d’echanges auxquels participent tous les Etats 
Membres, le Secretariat et les membres du Conseil de 
securite, et pour prendre en compte leur propositions 
ainsi que celles d’autres groupes de travail et ad hoc 
specialises dans les operations de maintien, afin de 
garantir la transparence dans toutes les decisions 
concemant les operations de maintien de la paix, leur 
mise en oeuvre ou leur modification. 

S’agissant du fonctionnement des operations de 
maintien de la paix sur le terrain et de leurs principes 
directeurs, nous pensons que ceux-ci sont 
indispensables au fonctionnement des operations de 
maintien de la paix, en particular le consentement des 
parties concernees, le non-recours a la force sauf en cas 
de legitime defense, et le respect de l’impartialite 
totale. Nous pensons egalement qu’il faut avoir une 
vision claire de la nature de ces missions et des forces 
des Nations Unies, et proposer des strategies de sortie 
pour eviter tout vide securitaire dans les pays ou 
reorganisation a deploye tant d’efforts. A cette fin, je 
crois que nous devons reconnaitre le caractere 
indissociable et complementaire des operations de 
maintien de la paix et de consolidation de la paix. 

Par ailleurs, nous estimons qu’il importe de 
mener de vastes consultations avec les pays 
foumisseurs de contingents sur les questions 
logistiques relatives a leurs composantes dans les 
operations de maintien de la paix, en particular 
lorsque ces forces sont restructurees, redeployees ou 
chargees d’un nouveau mandat. Naturellement, la 
question des ressources ne peut etre eludee, car elle est 
Tune des principales causes de l’efficience et de 
l’efficacite limitees des forces actuelles, et reduit 
considerablement les capacites de l’Organisation des 
Nations Unies et des organisations regionales a mener 
a bien les operations de maintien de la paix dans les 
zones de conflit. 

Je note egalement que le debat en cours depuis 
2008, en particular sur la cooperation entre l’ONU et 
l’Union africaine, ainsi que les recommandations et 
rapports qui y ont fait suite, comme le rapport Prodi 
(S/2008/813), doivent tous etre mis en oeuvre. Nous 
devons identifier les diverses approches possibles pour 
financer les missions africaines autorisees par l’ONU. 

En tout cas, nous pensons que la prevention des 
conflits et les mesures preventives restent le meilleur 
moyen d’epargner a l’ONU et a ses Etats Membres de 
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lourdes charges fmancieres, logistiques et politiques. 
Par consequent, la communaute intemationale doit se 
concentrer sur l’action preventive lors de la gestion des 
conflits, avant meme qu’ils ne debutent ou se 
propagent, et preter une attention suffisante aux 
evenements survenant a travers le monde pour 
permettre a l’Organisation d’adopter une demarche 
globale en vue de preserver la paix et la securite 
intemationales, et d’aborder les differentes etapes de 
ces activites le plus efficacement possible. 

Pour terminer, j’affirmerai que, puisqu’elle 
commence un nouveau chapitre de son histoire, la 
Tunisie restera toujours attachee au respect des piliers 
de la paix, de la stabilite et de la securite a travers le 
monde. Nous ne menagerons aucun effort pour 
contribuer et participer efficacement aux operations de 
maintien de la paix de l’ONU. Nous pensons que, 
malgre les difficultes auxquelles ces operations sont 
confrontees, elles constituent l’un des plus grands 
succes de notre Organisation, et sont source d’espoir 
pour toutes les personnes qui subissent le fleau de la 
guerre et des conflits. 

Le President (parle en anglais ) : Je donne 
maintenant la parole au representant de Sri Lanka. 

M. Silva (Sri Lanka) {parle en anglais ) : Tout 
d’abord, ma delegation condamne l’attaque terroriste 
tragique commise contre les locaux de l’ONU a Abuja. 
Nous adressons nos sinceres condoleances aux families 
et aux proches des victimes. Nous sommes de tout 
cceur et restons solidaires avec la famille des Nations 
Unies et avec le Gouvemement nigerian face a cette 
horrible attaque. 

Je voudrais m’associer aux orateurs precedents 
pour feliciter l’lnde de son initiative d’organiser ce 
debat important, qui tombe a point nomme. La 
delegation sri-lankaise s’associe a la declaration 
prononcee au nom du Mouvement des pays non alignes 
par le representant du Maroc. 

Aujourd’hui, les Casques bleus des Nations Unies 
sont parmi les membres les plus generalement 
reconnus de la famille des Nations Unies. Ils apportent 
espoir et securite a des millions de personnes a travers 
le monde. Ils sont en premiere ligne des efforts que 
deploie le Conseil de securite en vue de s’acquitter de 
son mandat de maintien de la paix et de la securite 
intemationales. Les operations de maintien de la paix 
de l’ONU, activite qui n’avait pas ete envisagee a la 
creation de l’Organisation, ont bien evolue depuis leurs 
debuts modestes et se sont transformees en operations 


complexes. Par consequent, il est normal que les 
resultats et la gestion des missions de maintien de la 
paix soient examines a intervalles reguliers, pour 
qu’elles ne perdent pas de vue les priorites, les 
principes fondamentaux et les realites du terrain. 

Le monde actuel est devenu un endroit 
relativement plus sur, et ce grace aux Casques bleus 
des Nations Unies. Ils preservent la paix, souvent dans 
des environnements hostiles et difficiles. Ne les 
oublions pas, et rendons hommage aux centaines de ces 
soldats ainsi qu’au personnel associe qui ont sacrifie 
leur vie en accomplissant leur devoir au til des ans. Ils 
se sont sacrifies au nom du present, du passe et de 
l’avenir de nombreux pays et de leurs peuples. 

Sri Lanka a eu l’honneur de pouvoir servir avec 
d’autres Etats Membres dans les operations de 
maintien de la paix des Nations Unies. Au fil des ans, 
nous avons apporte une modeste contribution a ces 
missions. L’annee 2010 a marque le cinquantieme 
anniversaire de notre premiere contribution a une 
mission de maintien de la paix des Nations Unies. 
Nous croyons que les missions de maintien de la paix 
des Nations Unies constituent le meilleur exemple de 
nations agissant de concert en faveur de la paix et de la 
securite. La cooperation entre les contingents militaires 
et les forces de police de differents pays forge des liens 
d’amitie et de confiance qui transcendent les 
differences linguistiques et culturelles. 

Nous continuons d’assurer la formation et de 
proceder a revaluation des forces de maintien de la 
paix a Sri Lanka afin de maintenir les normes les plus 
elevees de maintien de la paix. L’attachement 
inebranlable de Sri Lanka au maintien de la paix des 
Nations Unies est illustre par notre force de reserve 
strategique constitute d’un bataillon de professionnels 
de haut niveau pleinement equipe et pret a etre deploye 
en 48 heures. Conformement a l’objectif declare de 
l’ONU d’assurer la parite des sexes dans tous les 
domaines, Sri Lanka a egalement un personnel feminin 
de reservistes tres professionnelles et bien entrainees, 
pretes a servir dans des missions de maintien de la paix. 

Le maintien de la paix ne doit pas se substituer a 
l’examen des causes profondes des conflits. L’objectif 
final doit etre d’instaurer la paix et de renforcer les 
capacites institutionnelles des pays touches afin de leur 
donner les moyens de gerer leurs propres affaires a 
l’abri de toute ingerence exterieure. C’est pourquoi il 
est capital d’avoir des strategies de sortie. Seuls des 
mandats clairs, credibles et realisables - ce dont le 
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Conseil a convenu lors des debats qu’il a tenus en 
fevrier - pourront garantir une transition reussie. 

Sri Lanka est convaincue que les operations de 
maintien de la paix doivent etre menees dans le respect 
des principes fondamentaux tels que le consentement 
des parties, le non-recours a la force sauf en cas de 
legitime defense, et 1’impartiality Le succes de toute 
mission de maintien de la paix dependra du respect 
accorde aux principes d’egalite souveraine et 
d’integrite territoriale des Etats. II est tout aussi 
important que le critere de selection des forces de 
maintien de la paix reste toujours le niveau de leur 
professionnalisme et de leur integrite reconnus et 
etablis pendant leur deployment. 

Les budgets du maintien de la paix et le nombre 
de Casques bleus ont augmente au fur et a mesure que 
la nature des mandats de maintien de la paix changeait. 
Parallelement, l’ecart entre les mandats et les 
ressources necessaires a leur realisation s’est creuse. 
Nous esperons que ce debat portera sur l’importance de 
foumir des ressources adequates qui permettent aux 
missions de maintien de la paix de s’acquitter de leurs 
mandats. De la planification au deployment, il est 
imperatif de tenir des consultations plus etroites et de 
proceder a une evaluation approfondie des penuries de 
ressources. Les operations de maintien de la paix des 
Nations Unies restent, en depit de leurs failles, 
considerablement superieures en termes d’efficacite et 
de rentabilite aux autres solutions. 

Enfin, Sri Lanka est heureuse de reiterer son 
attachement continu au Departement des operations de 
maintien de la paix et aux operations de maintien de la 
paix des Nations Unies. 

Le President {parle en anglais) : Je donne 
maintenant la parole au representant de l’Azerbaldjan. 

M. Mammadaliyev (Azerbaijan) {parle en 
anglais) : Qu’il me soit permis de me joindre aux 
autres orateurs pour condamner l’attentat terroriste 
commis recemment au Nigeria. Nous exprimons toutes 
nos condoleances aux personnes touchees. 

Je vous remercie, Monsieur le President, d’avoir 
organise ce debat public tres important sur les 
operations de maintien de la paix des Nations Unies et 
d’avoir presente le document de reflexion sur la 
question (S/2011/496, annexe). 

L’Azerbaldjan souscrit sans reserve a la 
declaration faite aujourd’hui au nom du Mouvement 


des pays non alignes, mais je voudrais faire quelques 
observations a titre national. 

Malgre de graves insuffisances, il est clair que le 
maintien de la paix et les forces de maintien de la paix 
ont produit des resultats, contribue a reduire les 
tensions, et assure que les processus de consolidation 
de la paix dans differentes parties du monde aillent de 
l’avant. En meme temps, il faut faire davantage pour 
renforcer les capacites intemationales de maintien de la 
paix selon les besoins des autorites nationales et les 
conditions qui regnent dans les pays hotes. 

En tant que pays qui souffre du fleau de la guerre 
et qui se trouve a proximite d’autres conflits qui 
affligent des pays de la region, l’Azerbaldjan est 
determine a etablir une paix durable et la stabilite dans 
le Caucase du Sud et au-dela sur la base des normes et 
principes generalement reconnus du droit 
international, des resolutions pertinentes du Conseil de 
securite et de l’Assemblee generale, et des documents 
et decisions appropries adoptes par d’autres 
organisations intemationales. 

L’Azerbaijan est pleinement determine a 
maintenir la paix, la securite et la stabilite 
intemationales, y compris en contribuant au maintien 
et a la consolidation de la paix, et a deployer des 
efforts continus dans ce sens. La compagnie de 
maintien de la paix des Forces armees de l’Azerbai'djan 
a ete mise sur pied en 1997 et transformee en bataillon 
en 2001. Depuis 1999, l’Azerbaidjan a contribue un 
nombre considerable de militaires aux missions de 
maintien de la paix au Kosovo, en Afghanistan et en 
Iraq. Ces demieres annees, le Gouvemement 
azerbaldjanais a augmente sa participation fmanciere 
aux operations de maintien de la paix des Nations 
Unies. 

Le respect des buts et principes consacres par la 
Charte des Nations Unies, y compris notamment ceux 
qui ont trait a la souverainete, a 1’integrite territoriale 
et a l’independance politique des Etats, et la non- 
ingerence dans leurs affaires interieures sont d’une 
importance primordiale pour la promotion de la paix, 
de la securite et de la stabilite en general et pour la 
realisation des missions de maintien et de 
consolidation de la paix. 

Il est evident que les initiatives de maintien et de 
consolidation de la paix et leurs mandats respectifs 
soulevent des questions importantes de droit 
international, et il serait utile que les Etats Membres 
aient, en la matiere, une comprehension commune. 
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Nous croyons que les strategies et principes directeurs 
pertinents qu’il faut elaborer pour renforcer le cadre 
normatif de ces efforts doivent respecter 
rigoureusement le concept de souverainete de l’Etat, 
dont notamment le consentement des parties et 
l’impartialite. II faut accorder une attention particuliere 
aux questions du droit international humanitaire et du 
droit international des droits de l’homme. 

Nous croyons qu’il faut instaurer une cooperation, 
une coordination et un partenariat plus efficaces entre 
le Conseil de securite, l’Assemblee generale, le 
Secretariat, les pays foumisseurs de contingents et 
d’effectifs de police et les pays hotes. II importe 
egalement de mentionner les liens entre les agents sur 
le terrain et les decideurs au Siege afm de faire en sorte 
que les bonnes decisions soient prises avec celerite. 


Cela ne pourra se faire que par une participation accrue 
des pays foumisseurs de contingents, ce qui finira par 
aboutir a une amelioration des operations de maintien 
de la paix. 

En conclusion, Monsieur le President, je tiens a 
vous assurer que 1’Azerbaijan continuera d’appuyer 
les operations de maintien de la paix et les efforts de 
consolidation de la paix, de repondre a leurs besoins et 
de contribuer au processus de prise de decisions du 
Conseil de securite. 

Le President (parle en anglais ) : II n’y a plus 
d’orateurs inscrits sur ma liste. Le Conseil de securite a 
ainsi acheve la phase actuelle de l’examen de la 
question inscrite a son ordre du jour. 

La seance est levee a 19 h 10. 
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